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Eléphants et crocodiles sont des ennemis jurés. 
Aussi, lorsque l'éléphant t ient son ennemi, 

lui fait-il payer chèrement les maintes tracasse­
ries dont il a été énervé. r 

On a vu dernièrement l 'un d'eux saisir de sa 
trompe un caïman et l'emporter à un kilomètre 
de là, dans une clairière bordée de gros arbres. 
Après avoir, en portant toujours en l 'air son 

ennemi, choisi l 'arbre convenable, il enclava le 
crocodile avec une force inouïe dans une fourche 
que formaient deux fortes branches. Puis , il s'ein 
alla paisiblement. 

E t le malheureux crocodile suspendu entre 
terre et ciel, dans l'impossibilité de se dégager, 
ferma ses gros yeux à fleur ide tête et attendit la 
mort. 

Le bruit du canon 
Le bruit du canon s'entend de fort loin ; en 

1870, le grondement des grosses pièces cille -
viandes qui bombardaient Belfort fut entendu 
à 175 IcUomètres, jusqu'au Salève, près de Ge­
nève, et aux voûtes de Monestier ; il est vrai 

jpie quelques savants suisses mirent en cause 
« un cheminement du son dans les couches géo­
logiques subjurassiques et sublacustres », 

J'avoue que l'hypothèse me paraît plutôt bis­
cornue, mais plutôt que de la discuter, j'aime 
•mieux rappeler que dans la guerre actuelle, on 
a observé des portées plus considérables des on­
des sonores. La voix du canon fut entendue dis­
tinctement, à deux cents kilomètres de distance, 
par le professeur Van Everdinghcn et le person­
nel du Conservatoire météorologique d'Utrecht; 
le bruit des canons qui tiraient sur Anvers par­
vint jusqu'à Groningue, à 270 kilomètres, et 
même un peu au delà. Il semble donc qu'on 
puisse, jusqu'à mieux informé, fixer à trois cents 
kilomètres la portée maximum du son des gros­
ses pièces d'artillerie, en supposant les condi­
tionsatmosphériques favorables ; il ne faut pas 
oublier en effet qu'il y a des temps qui étouffent 
le son ; ainsi, M. Edwin Catford, qui dirige la 
station de signaux acoustiques de Guernesey, 
signalait récemment que la portée qui était nor­
malement de cinquante kilomètres, se trouvait 
réduite à moins de deux, lorsque des bancs de 
brume flottant sur la mer réfléchissaient les on­
des et les renvoyaient vers les couches supérieu­
res de i air. 

Trois .cents kilomètres, c'est beaucoup, pen- ! 
sez-vous ; au contraire, c'est peu, c'est extraor­
dinairement peu, si on s'en rapporte aux expê-
™*ices effectuées il y a une dizaine d'année, 
Par lord Rayleigh, le grand physicien d'outre-
Manchc. Lord Rayleigh a mesuré arvec soin la 
Pt-us petite amplitude des vibrations sonores per-
Ku7l-et constaté Que notre oreille est capa- -, 
ble de discerner des variations de pression éqa-
iZÏO? gUeS Cent Sternes de millimètre, frès 
& W °°nsêguent à la pression otale ' 

onl9, fit?' T ??ill6UrS tules à ™de '• o'est, 
on le voit, la réhabilitation en règle d'un sens 
quon disait obtus et grossier 

J £ £?**?> ^ CeS- donnÉe°iH "t aisé de cal-
nTu£PZ T f m U m d'un °°n 1* insom­nie une énergie déterminée, w PJL,,7<> J„ i 

£££?•de T^^-^2thtt 
puissance de soixante chevaux ; et le calcul op. 
Ï 2 m n Z e T d\Cette siTène tarait porter 
« 2,700 kilomètres'.- de Londres, on dévrakVe£ 

tendre, jusqu'à Constantinople. Il faut donq, 
pour concilier le calcul et la réalité, que les on­
des sonores, loin de se propager sans déperdi­
tion, s'usent en traversant l'espace. 
, Mais il y a plus, et cette usure obéit à des 

règles bizarres : depuis longtemps on avait re­
marqué que le bruit du canon semble.s'éteindre 
à une certaine distance du point d'origine, pour 
renaître à une distance plus grande. Le profes­
seur Van Everdinghen, déjà cité, a repris l'é­
tude de cette question, et il a communiqué au 
Scientific American une carte dont je repro­
duis, ci-dessous, les parties essentielles; des 
croix y marquent les points où le bruit des ca­
nons tonnant autour d'Anvers a pu être entendu 
par des observateurs dignes de foi ; des flèches 
indiqent. la direction apparente du son, et je 
remarque, sans pouvoir l'expliquer, que dans la 
province de Groningue, au nord de la Hollande, 
cette direction est juste à l'opposé de celle qu'on 
aurait pu prévoir. Mais ce qui est plus important 
et plus extraordinaire encore, c'est l'existence 
d'une zone de silence ou d'ombre acoustique, où., 
le bruit du canon n'était pas entendu ; cette 
zone commençait à 85 kilomètres d'Anvers et 
s'étendait sur une largeur moyenne de 60 kilo­
mètres. 

rait, en raison des différences de température 
des couches d'air superposées, s'élever au-dessus 
du sol pour se rabattre ensuite par un effet ana­
logue au mirage optique ; il me parait bien dif­
ficile d'expliquer un phénomène permanent par 
des causes aussi accidentelles qjue les variations 
de densité de l'atmosphère, mais je serais fort 
en peine de mettre sur pied une théorie plus rai­
sonnable ; en voici pourtant une que je hasardé, 
avec toutes les réserves de rigueur. En arrière 
de l'onde condensée projetée hors du canon par 
l'expulsion des gaz, naît et se propage une onde 
dilatée, c'est-à-dire où l'atmosphère est raré­
fiée ; or, rien ne nous dit que ces deux compa­
gnons cheminent toujours du même pas, l'un 
derrière l'autre ; certaines expériences de Re-
gnàult tendraient même à prouver le contraire. 
Si on admet que l'onde raréfiée progresse un 
peu plus vite que l'onde condensée", elle finira 
par l'atteindre, et la région où. les ondes inver­
ses neutralisent leurs effets sera une zone de si­
lence ; un peu plus loin, l'onde dilatée prendra 
le pas sur l'autre, et le son réapparaîtra... Mais 
voici que je me laisse piper à mon tour au jeu 
innocent des hypotlièses ; j'en demande pardon 
au lecteur, et je jure .qu'on ne m'y reprendra 
plus. 

L. HOULLEVIGUEf. 

*• 

Voilà le fait, et s'il n'était pas constaté par 
•un observateur__consciencieUx, s'il n'avait pas 
été noté antérieurement dans des circonstances 
analogues, on serait tenté de le révoquer en dou­
te. Le plus sage est de l'admettre et d'en cher­
cher l'explication ; mais c'est ici que les auteurs 
s embanrassent ; Us excipent d'une savante théo­
rie de Lord Rayleigh, diaprés laquelle le rayon ! 
'acvnorp. irjj.i n3..-.Z-— _f«_ . « J.,. -i£ -Z l 

La question de l'Alimentation 
Lea s e c o u r s aux c h ô m e u r s 

Nous espérons que les rares ouvriers encore 
occupés, les employés dont on a réduit le t rai­
tement, les commerçants qui ne font plus d ' a i -
faires, les petits bourgeois qui n 'ont plus de re­
venu, cesseront prochainement de payer le pain 
au double prix. 

En attendant, examinons l'emploi qui est fait 
de leur bel argent. 

Le Comité de l 'alimentation n 'ayant pas pris 
les mesures nécessitées pour la bonne jconserva-
tion des farines, nous a fourni, l 'hiver dernier, 
du mauvais pain. 
" I l a acheté, à grand pr ix , un stock formida­

ble de pommes de terre qu'i l a dû revendre à vil 
prix ou jeter à la voirie. 

Enfin, il a organisé les secours aux chômeurs 
d'une façon ridiculement compliquée, qui coûte 
de plus en plus cher et sert de moins en moins 
les malheureux. 

Pour tout cela, grâces soient rendues à M. Sa­
cré, son directeur général. 

Voici les bases admises pour la distribution 
des secours aux chômeurs: 

1° Chômeur célibataire (dos deux sexes) âgé de plus 
de 16 ans, trois francs par semaine; 

2° Chômeur chef do famille : 
a) Trois francs par semaine pour lui-même, plus 
6) Deux francs par semaine pour son épouse, chômeu­

se ou non, ou, à défaut de celle-ci, pour la personne de 
la famille vivant sous le même toit qui la remplace dans 
les soins du ménage; 

c) Cinquante centimes par semaine par enfant au-des­
sous de 16 ans, habitant avec ses parents et ne travail­
lant pas. _i. i. • 

Quant aux personnes chômant partiellement, il leur 
est appliqué les dispositions suivantes : 

Si le salaire hebdomadaire ne dépasse pas 5 francs, 
l'intéressé continue à jouir du barème de secours ci-deff-
sus. Si le gain hebdomadaire est supérieur, l'indemnité 
du chômage est réduite de fr. 0.50 par franc dépassant 
le maximum de 6 francs. Four 1e calcul de la somme 
revenant à un ménage composé de plusieurs chômeurs 
partiels, le gain de ceux-ci est totalisé et l'indemnité 
de chômage du ménage est réduite en tenant compte de 
la règle qui preo.de. 

On considère comme ayant droit aux secours, 
les familles dont les ressources n 'at teignent pas, 
par semaine, indépendamment des secours en' 
nature (pain, soupe, -charbon, e tc . ) ; autant de 
fois 4 francs que la famille compte de membres 
âgés de plus de 16 ans et de fois 2 francs pour 
ceux âgés de moins de 16 ans. 

Pour calculer ces ressources, On tient compte 
de toutes les valeurs disponibles, mobilières e t 
immobilières que possède le chômeur isolé ou le 
chômeur c chef de famille »_.e£ sa famille, e t 
notamment : a) des pension, rente, allocation 
ou secours quelconque distribués par des orga­
nismes de prévoyance sociale ou autre; b) du 
fait que l'Ouvrier est.propriétaire d 'une maison 
hypothéquée ou non ; c) du fait que la famille 
possède un ou des l i f rets d'épargne. 

On comprend l a difficulté de concentrer, do 
bien apprécier ces renseignements de natures si 
diverses, .'a'appliquer les barèmes établis en con­
formité de ces bases. 

Les employés auxquels ce soin est confié, dans 
nos différentes communes, parviennent à se t irer 
d'affaire, grâce à un système de fiches qu ' i l s 
complètent en s 'aidant de la police ou en faisant 
appel à des gens de bonne volonté. 

Malheureusement, chafcune des réunions du 

d'innovations qui viennent, à tons moments, 
bouleverser les règles admises. E t l 'on assiste 
à l'élaboration de nouveaux barèmes remplacés-
peu après pa t d'autres barèmes, ce qui aboutit à 
un véritable imbroglio. .-

Voilà, probablement, la justification du grand 
nombre des employés, dont certains de.nos jcor-
respondants .ont constaté la présence coûteuse 
dans les services de l 'alimentation 

Pour compliquer la s i tua t ion ,— et cela aug­
mentera la dépense, —, le Comité, «' inspirant de; 
l'idée que la fraude sévit, vient de prescrire une 
surveillance-et un régime de plus en plus sévère 
à l 'égard des chômeurs. A son invitation, dans 
le courant de juillet , les Comités locaux ont dû 
organiser des bureaux spéciaux pour le contrôle 
des chômeurs. ^ 

. A Bruxelles seulement, on a ouvert p lus dié 
dix nouveaux bureaux où les chômeurs dés di­
verses professions doivent se présenter plusieurs 
fois par semaine, voire tous les jours . ' . , , . 

Certes, on ne peut pas autoriser la fraude,' 
mais réalisera-t-ori, grâce à ces mesures, un 

oant de cœur ne réclamerait sur cette taxe et ces contri­
butions produiraient suffisamment pour nourrir les mal­
heureux. . • _ . - . , 
'. Le Comité d'alimentation ne sera ainsi plus Oblige da 
majorer le prix du pain et des autres aliments, la .vie ne 
jerait plus si chère et naturellement oela donnerait «atte-' 
faction à tout lo monde. 
i Cette proposition se rapproche du système su i ­
vi par une administration communale d 'un de 
nos faubourgs, où l 'on opère les retenues sui­
vantes : 

1 p . c; sur les salaires de 5 à 6 francS. 
2 p . c. sur les salaires supérieurs à 6 francs. 

p . c 
p . c. 

1 p . c. sur 
demnités de 

2 p . c. 
3 p . c. 

f 4 p . c,-
5 p : ç. 

pensions ; 

id. 
id. 
id. 
id.. 

traitements et in-
1,500 à 1,800 fr. 
1,800 à 2,100 fr, 
2,100 à 3,000 fr. 
3,000 à 4,500 fr. 

4,500 e t au-dessus.' 
Son application, généralisée, procurerait-elle 

des ressources suffisantes? Nous ne l e croyons 
•pas. 

I l est vrai quei Fon pourrait , que l'on devrait 
taxer lourdement l'es émoluments des gros fonp-

bénéfice équivalent à la dépense qu'elles néces- j tionnaires, des hauts magistrats , les bénéfice^ 
siteront? E t n ' y aurait-il pas plutôt avantagé, '• réalisés par certaines exploitation 
à tous points de vue, au lieu de convoquer les 
sans travail à des déplacements inutiles, à cher­
cher le moyen de les occuper? 

Parce que nous avons reproduit la plainte de 
< braves gens appartenant à la classe moyenne, 
réduits à vivre d'expédients et qui doivent payer 
le pain des flâneurs », des chômeurs protestent, 
en nous exposant, eux aussi, des situations péni­
bles. 

Nous savons bien que la majeure part ie des" 
chômeurs ne peuvent pas, avec les maigres se-^ 
cours qu'i ls reçoivent, m a n g e r a leur faim, s'ha­
biller convenablement. Prétendront-ils 'que l'on 

sploitations d 'al imenta­
tion ou de transport, t rès prospères depuis la 
guerre; les gros revenus de toutes natures. 

I l est vrai, encore, que nous réclamons seule­
ment la diminution du prix du pain pour led 
classes moyennes. On peu t continuer à le faire 
payer au double prix p a r ceux qui ne souffrent 
pas de la guerre. 

Petite Chronique 
Les pensions de pieillesse* 

-'Les premières quittances pour les pensions ar-

Jo i rcon t inuer"à faire 'pVyerTirpain 'âu d o u b l e 1 A ^ d e 1 9 1 4 o n t é t é envoyées. Les autres vont 
prix par "des gens qui n 'ont aucune ressource, ef 
ne reçoivent aucun secours? 

Nous défendons tous ceux qui souffrent de la 
guerre au même ti tre que les chômeurs. Par 
exemple, la situation exposée par la lettré sui­
vante nous paraît , en tous points, d igne d 'a t­
tention : ' , • 

Natif de Bruxelles et domicilié. à Liège, j'ai été de 
Liège & Lille, Roubaix, Maubeuge, avec l'espoir de pas­
ser & Paris, faire mon métier de peintr&en équipage;, 
n'ayant pu passer, obligé de retourner à Liège à pied, je 
suis à Bruxelles depuis une huitaine de jours. J'ai cou­
ché : 1° à l'amigo, 4 jours ; 2° à Samt-Gilles, 3 jours! 
Grâce & un cœur charitable j'ai déjà couché trois nuits 
eh logement à 30 centimes par nuit. Par malheur, sans 
carte, l'on ne vous donne pas la soupe, ce qui fait que 
je mange quand je rencontre une personne qui me donne 
uh morceau par-ci par-là. " 

'On vous enveie au Comité des Réfugiés, là rien à 
obtenir. C'est pour ceux de Dixmute et d'Ypres. On vous 
envoie rue de Lombard, 18; le secrétaire de M. Willems 
vous "dit: « Il faut aller à Liège », encore rien; rue 
Montoyiez, 4, il faut faire votre demande par écrit et 
attendre la réponse 8 ou 15 jours. Pendant ce temps vous 
avez fait 25 kilomètres de Ponce-Pilate à Hérode ; vous 
pouvez tomber de faip et être facilement enterré avant 
d'avoir 1 litre de soupe. C'est révoltant M. le Directeur 
et scandaleux. ' . . ' . -

A la soupe, il y a dans tout ses bureaux un tas d'em­
ployés, écrivains, domestique, servante, etc., etc., autant 
que de secourus. 

N'allez pas penser un seul instant que co sont des 
mensonges 1 Nom, mille fois nom. Il faut rester honnête, 
prendre patience, souffrir sans rien dire, et vous, pauvre 
miséreux, n'ayant en 24 heures rien mangé, couchez-
vous le soir sur une briche en bois au bureau de police, 
coimme je vais le faire ce soir, à Schaerbeek. 

Placez-vous près de la caisse du cinéma, vpus verrez 
les petites dames prendre dea places de fr, 1.50, 2 fr. ou 
1 franc. Si vous leurs demandrez une charité, ils vous 
répondraient allez aux Comités. 

Je n'ose sonner aux portes, c'est la 3Bn des fins de tout. 
Mais ce que je vient vous demandé, c'est de me faire 
connaître une personne de cœur, qui pourrait mé donné 
une vieille paire de chaussure 40 ou 41 pour continué 
ma route sur Louvain, Tirlemont,-Saint-Trend,' Warem­
me, et enfin Liège, pies souliers sont usés et trop petit; 

suivre. 
: On nous assure que l 'on s'occupera, sans tar­
der, des quittances de 1915. Seulement, il est à 
présumer que la pension sera réduite, pour pet 
exercice, à la moitié environ. 

Régates pour aveugles, 
•Un championnat d'aviron pour aveugles a eu 

lieu maid i sur la Tamise à Londres. Le con­
cours eu t lieu en skifs simples, doubles et p a r 
quatre rameurs, le pilote seul n 'étant pas aveu-
g>k. Deux équipes avaient été formées, compo-
séjes, l ' une de pensionnaires de l ' inst i tut des 
aveugles de "Wbreester, l 'autre de soldats deve- # 

nus aveugles au champ de bataille, parmi les -
quels il s'en trouvait qui n 'avaient appris à ra-
mër que tout récemment. 

Les rameurs étaient suivis par un petit bateau 
à vapeur à bord duquel se trouvaient cinquante 
soldats aveugles qui st imulaient leurs camara­
des. Le skif .simple a été confié au capitaine 
Owén, des fusiliers montés d u Cap, qui a per­
du la vue dans lè sud-ouèst allemand. Son con­
current fut vainqueur. La palme des deux au­
tres numéros du programme est revenue aux sol­
dants. 

Courage! 
Les camps où nos prisonniers sont internés ' 

ressemblent à des cités. L'activité économique 
intellectuelle, artistique même, n 'est pas tar ie . 

Des transactions, des travaux manuels ingé­
nieux auxquels se l ivrent nos compatriotes éloi­
gnés de la patr ie , indiquent que le malheur n ' a 
pas empêché les soldats de rester gais, pleins 
d 'entrain, animés du souci d ' échapperà la noci­
vité du désoeuvrement. 

Quelle leçon pour les pessimistes, pour ceux 
qui, malgré la liberté dont ils peuvenl encore 
profiter, laissent écouler les heures sans réagir 
par i e travail contre l 'envahissement d 'une dé­
sespérante dépression ! 

Quoi que l 'on pense, ï l ' y a tant de moyens de 
c'est une paire que j'aie eu en route des garçonnets et ; s'occuper utilement et noblement, de se dégour­

dir l 'esprit et lé corps ati lieu de végéter dails 
l ' indolence. 

j'aie les pieds estropiez. 
De grâce évitez moi la honte de tendre la main sur 

les grands chemins. 
Cette let tre, dans .sa forme un peu fruste, 

constitue une critique amère des Comités si 
compliqués de M. Sacré 

Un employé, dolnt on a réduit le traitement 
de 50 p . c , proteste, naturellement, contre le 
pain cher. Pour procurer des ressources au Co­
mité , voici la proposition qu' i l nous prie d'in-

Afin de puiser le courage e t la force nécessai­
res, portons-nous tous, laborieux ou non, en ima­
gination vers ceux qui, aux lignes de feu comme 
derrière les grilles d 'un camp à l 'étranger, gar­
dant l ' invincible volonté de surmonter la desti-

qu' i ls s'imposent, à la 
iches, grandes ou petites^ 
Belgique de l 'avenir! 

! 'WjF?-' $£& d'oetiôst dh ~<®dês efficace^ pour- [ Comïte cefitraï est î'occasigs de "modificatioas, 

' . . . . . . . . , 

serer : 
Que les communes votent une taxe de guerre de 10 

-, p. c. sur les recettes des cafés, do 10 p. c. sur los entrées 
des "cinémas (ceux-ci augmenteraient en conséquence les 
consommations et les entrées), en outre, que l'on jiré-

. lève : 
- 2 p. c. sur les appointements entre 200 et 300 francs. 

8 p. c. . id. id. 300 et .400 francs. 
4 p. c. id. id. 400 et 500 francs. 

, 5 p. c. id. id. 500 et 600 francs, 
j 6 p. c. id. id. 600 et Ï00 francs. 
j Aucun patron, aucun industriel, ni aucun commer-

Les stocks de charbon dans lès divers pays. 
La production annuelle de charbon sur le glo­

be s'élève à 700 millions de tonnes. 
L 'Europe fournit 55 p . c. de ce chiffre; l 'Amé­

rique 40 p . c. 
I l est intéressant de remarquer qu'en 1870 

l 'Europe fournissait 87 p . c. de la production 
mondiale, alors que l 'Amérique n 'en donnait 
que 12 p . c. 

La réservé totale en charbon de la terre peut 
être évaluée à 3,500 mill iards de tonnes. Si donc 



« O M m m » » e s -

la consommation ne variait pas, nous n'aurions 
pas à nous inquiéter pour les 5,000 prexaifaeii 
années. Mais si la consommation s'accroissait 
ne fut-ce que de 5 p. c. par au, l a face des choses 
changerait naturellement e t la réserve s'eto' i ra i t 
plus vite. 

L a provision de charbon des Etats-Unis s» 
ïnonte à 650 milliards de tonnes; celle de Chi­
ne à 750 milliards d e tonnes; d 'Allemagne à 
400 milliards de tonnes; d 'Angleterre à 200 mil­
l iards de tonnes; de Belgiqtfc à 30 milliards de 
tonnes; de France à 20 mill iard» d e tonnes; de 
Russie à 40 milliards de tonnes. 

Ces nombres ne. sont pas si élevés, surtout si 
l 'on considère que l 'Allemagne et l 'Angleterre 
ensemble fournissent 42,48 p . c. de la produc­
tion annuelle. 

I l est très probable que l 'Angleterre aura 
épuisé ses provisions dans'350 ans. P a r contre, 

.la Russie en aura suffisamment pour 700 ans ; 
la Belgique pour 900 ane; l 'Allemagne,pour dix 
siècles e t les Etats-Unis n 'auront à s'en, inquié­
ter que dans 1,500 ans. ' 

Aux repas ou prit» à jeun, l'EAU DE SPON-
T I N exeroa son action bienfaisants n p votre 
estomao dont « I I * stimula agréablement Ua 
fsnotlons. 7g63 

L'homme des tranchées. 
L e soldat, dans'la tranchée, se sent animé par 

des choses diverses et très bonnes qu ' i l ne sait 
pas par les livres et dont on n ' a qu 'une pale et 
débile idée dans la vie de rouage e t de machine 
qu'est celle de tous les jours. Mais quand on vit 
dangereuseemnt, quand se pose la fameuse 
et suprême question : être ou ne pas être — et 

noiV Seulement comme individu, niais comhie ' 
nation — alors on voit surgir l 'amitié Virile des 
époques d e combat ; alors ct» que vaut chaque 
homme ee nwsurc à oes deux grands extrêmes : 
lx victoire ou là mort, le triomphe ou la perte 
collective ; alors le don entier de soi-mëmo — 
un pour tous et tous pour un — redevient la lei 
naturelle, joyeusement acceptée. Chacun Sort 
de lui-même, s'élève au-dessus de lui-même, et 
comme M. Jourdain faisait de la prose sans le 
savoir, l 'homme des tranchées fait, sans s'en 
douter, un poème vécu et respire de la grandeur. 

C'est là l'ivresse inexpliquée qui met su* 1* 
figure ia plus anonyme un reflet de bto'uté et 
dans l 'âme la plus simple «e qu 'on peut bien ap­
peler par son nom t te ten héroïque. E t c'est en­
fin ce qui donne aux combattants en congé cette 
impression de dépaysement que certains ont mar ' 
quée de façon assurément singulière. I l y en a 
qui se sont dits gênés de dormir dans un l i t ; 
d 'autres, à qui on croyait devoir parler de leurs 
affaires, n 'ont pas dissimulé leur ennui et ré­
pondu q u e cela ne les intéressait pas du tout, 

t On vit là-bas comme des chiens, disait l 'un 
d%ux, mais tout dé même e-'ert là yivït&î k t \ s 
ont jeté bas toutes l e u » préoccupations d 'h ier , 
cijmme un vêtement usé, e t i ls jouissent inten­
sément comme, d'ttne pleine eau, à l 'a i r l ibre. 
Quant aux petites histoires de la politique, ils 
les accueillent un peu comme d 'autres gaz as* 
pfyxiants : t Enfin, demandait-on à l 'un d 'eux, 
tù es content de nous revoir? — Pour sûr, ré­
pondit l 'homme des tranchées, et cela m'a fait 
du bien. Mais maintenant je vous ai assez vus. 
Çift sent par trop le renfermé chez vous. J e re­
tourne là-bas ». E t ayant parlé avec cette mâle 
franchise, il repart i t tout de suite pour le front. 

* 
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Communiqué officiel a l lemand 

Théâtre de la guerre à l'Ouest. • 

BERLIN, , 31 juil let . — Hier ma t in .nons 
avons pris d 'assaut les quelques maisons.d'Hoo-
ge (à l 'est d 'Ypres) q u i t t a i e n t restées au pou­
voir des Anglais sur la lisière ouest du village, 
lors d e notre attaque du 3 jui l let ; nous avons 
enlevé aussi un point d 'appui au sud de la route 
d 'Ypres . Pendant l 'après-midi e t la nui t , nous 
avons repoussé des contre-attaques de l 'ennemi. 
Nous avons capturé 4 mitrailleuses, 5 lance-
bcanbes e t quelques prisonniers anglais. Les 
nombreux tués que nous avons trouvés dans les 

•tranchées de l 'ennemi prou-vefrt qu ' i l a subi de 
fortes pertes. Près d e Souchez, les Français ont 
de nouveau at taqué en vain à l 'a ide de grenades 

. à main". Dans les Vosges, une accalmie s'est 
produite dans les combatô acharnés du Linge-
kopf a u Barrenkopf. Les Français occupent en­
core une part ie d e notre position sur le Linge-
kopf. Après avoir perdu le Schratzmânnle et le 
Barrenkopf, nous les avons reconquis. Les Fran­
çais ayant, à différentes reprises, lancé des bom­
bes sur Chauny, Tergnier et d 'autres localités 
situées derrière notre front de l 'Aisne, nous 
avons bombardé l a gare de Compiègne en guise 
de représailles. Des"escadrilles d'avions fran­
çais ont jeté hier des bombes sur Pfalzburg, Sa-
verne, au nord de Haguenau e t sur Fr ibourg. 
E n réponse à ces attaques, nos escadrilles ont 
bombardé dans l 'après-midi le champ d'aviation 
e t .plusieurs fabriques de Lunéville, la gare de 
Saint-Dié et le champ d'aviation de Nancy. Les 
dégâts causés par les aéroplanes ennemis sont 
peu importants. Près de Fr ibourg, un de nos 
canons d e défense a descendu un avion français. 

Théâtre de la guerre à l'Est. 

Au nord-ouest de Lomza et sur la voie ferrée 
au nord de Goworowp (à l 'est dé Rozan) , notre 
a t taque progresse. Nous avons capturé hier 
1,890 Russes e t 3 mitrailleuses. 

Théâtre de la'guerre au Sud-Est. 

Les troupes du général von Woyrsch, qui ont 
passé sur la rive droite de la Vistule, progressent 
vers l 'est en l ivrant des combats acharnés. Tou­
tes les contre-attaques de renforts russes amenés 
à la hâte ont complètement échoué. Le nombre 
des prisonniers est à présent de 7 officiers, dont 
n n commandant de régiment et 1,600 soldats. 
I l semble que, sur la l igne allant approximati­
vement de Nowo-Alexandria, des hauteurs de la 
Vistule, au nord de Lublin (qui a été occupé 
hier après-midi) et au sud de Chalm, l 'ennemi 
veuille essayer de résister aux armées alliées 
'du maréchal von Mackensen, qui l e poursuivent. 
Les Russes sont attaqués partout où ils résistent. 
Au cours des combats d e Biskupice-Piaski, le 
30 juil let , les troupes allemandes ont capturé 
4,930 prisonniers, 5 canons et 8 mitrailleuses. 

Communiqué officiel autrichien 

V I E N N E , 31 juil let . (Communiqué d 'hier . ) 
i _ 

Front russe. 

Après plusieurs jours d e calme r les Alliés ont 
repris hier l'offensive sur tout le front entre la 
Vistule e t l e 'Bug . A l'ouest du Wierpz e t jus­
que dans la région de Chmiel, le front ennemi a 
été rompu sur une largeur de plus de 25 kilo­
mètres. Le 17° corps d 'armée austro-hongrois, 
après cinq assauts consécutifs, s'est emparé des 
positions russes au nord de Chmiel. Le soir, des 
troupes allemandes ont conquis la l igne de Pias-
ki à Biskupice e t la voie ferrée à l 'est de cette 
igné. Près d e Kowala et de Belsyce, au nord-

t de Krasnostaw et de Wojslawioe, les armées 
iées ont aussi pénétré dans les lignes enne-

Jes. Ce matin, les Russes ont commencé à bat-
e en retraite sur tout le front après avoir dé­
l i t toutes les fermes et même brûlé les récoltes 

àsSc'z Violente en Belgique autour de Saint-Oeor- ' 
ges et Steenstraete, sur le plateau de Quenneviè-
res e t ea Champagne dans la région d'Auberive 
sur Suippe. En Argonne occidentale, la lutte à 
coups de bombes a été accompagnée de part et 
d 'autre par une vigoureuse canonnade, particu-
lièrément vers Saint-Hubert. Entre . Meuse ct 
Moselle, l'activité-de l 'arti l lerie s'est concentrée 
dans la région du bois de Montmaré e t du bois 
Le Prê t re , 

Communiqué officiel anglais 

LONDRES, 29 juillet. — Le rapport du feld­
maréchal Sir John French di t : 

Des deux côtés du front, des explosions de itt.t-
nes ont eu lieu alternant avec le t ir d'artillerie. 
I l n 'a pas élé. entrepris d 'at taque d' infanterie. 

Un aéroplane anglais a abattu un aéroplane 
allemand près de Zillebeke, 

? 
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Lorsque le sauvetage sera terminé, les bois démissionner à la suite de ses critiquée acerb 
seront remis aux intéressés allemands qui pout-- contre MM;, Delcassé ft Millerand. 
ront faire, preuve de l ^ û * droits &tt ëiKsOrè _Sh- . ëtiivant ië BeHinef- Lokàl ^faei^er, _ MM. 

âti fisc dé l 'Empiré . 

Communiqué etfl&i&l italien 

ROÎÈip, S& juillet. — Dans la vallée de Corde-
voie, notre attaque a fait des progrès remarqua­
bles. Nos troupes ont occupé le versant qui s'é-

s Dépêches diverses 
i ait MUfrCfi 

Paris , 30 juillet. — Le Sénat a adopté à l 'una­
nimité le projet de loi concernant l 'interdiction 

' de faire du commerce avec les Autrichiens, les 
Hongrois, et les Turcs. 

Par is , 30 juillet. — On annonce que l'ancien 
ministre de la guerre, le colonel Messimy, a été 
grièvement blessé à la cuisse par nn éclat d 'obus, 
au cours d 'un combat dans les Vospes; 

* $ — 

LES F R A I S DE G U E R R E FRANÇAIS 
Christiania, 30 juillet. — On mande de Par is 

au journal Astingpost :• Une communication of­
ficielle apprend que les frais de guerre cour les 
cinq derniers mois de l 'année 1914, se sôiâl ëS 

Emile DE GRAËVÈ 
«IMH t* <_i_i. __H* t lit £ « » • à* Étinot» 

î l e , lèu'>_>ar_ Ànapaâk, Bruz . l l . i 
Achat «t Tonte de titra. C1*nge. Pajetnesi 

é» tout eonpoai. Reruselgnerosnt» grttuils. O. fi i 
midi et de 2 i 5 h. ' CÏ45 

sttr.pied. Nous poursuivons l 'ennemi. Au hord-
ouèst d'Iwangorod, des deux côtés de l'embou­
chure de &, Badomka, la Vistule a été franchie à 
plusieurs endroits dans 1a matinée du 28 juillet 
à ^ suite de combats des plus acharnés. Des 
soldats allemands et austro-hongrois du génie y 
ont eu l'occasion de montrer une fois de plus leUr 
valeur exceptionnelle, leur sentiment du devoir 
et leur esprit de sacrifice en accomplissant leur 
tâche dans des circonstances très difficiles. Sur 
le Bug supérieur, nos troupes défendant k tete 
de pont ont reçu* l 'ordre de reculer de quelques 
centaines de mètres sur leur front sud-est, l 'en 
nemi at taquant avec des effectifs numérique -
ment supérieurs ; elles ont ensuite repoussé tou­
tes les attaques ultérieures de l 'ennemi. Dans le 
restant de la Galicie orientale, la situation n ' a 
pas changé. 

Front italien. 

Les attaques des Italiens sur la lisière du pla­
teau dans la région de Gôrz ne sont plus que 
dies effbrte isolés de certains détachement* enne­
mis qui essayent en vain de pénétrer dans les 
ppints d 'appui avancée de nos positions. Entre 
amtres à l 'est de Sagrado et près de Redipuglia, 
dps troupes italiennes ont essayé de gagner du 
terrain ; partout, elles ont échoué. L'ennemi a 
djrigé surtout ses vains efforts contre le Monte 
sèi Busi qn i eist bien en notre pouvoir: Sur les 
antres parties du front du sud-ouest, rien d' im­
portant. Sur le plateau de Cormons, un de nos 
canons de défense a abattu un avion italien ; le 
pjlote e t l 'observateur ont été trouvés morts sous 
l^s débris de l 'appareil en feu. 

Sur mer. 

• U n groupe de nos torpilleurs a canonné et dé­
t ru i t le poète et le mât de télégraphie sans fil, 
installés dernièrement par les I tal iens sur l ' î le 
de Pelagôsa qui n 'é ta i t pas oecupée militaire­
ment par nous. Ensuite , les torpilleurs ont dé­
barqué un petit détachement qui a entrepris sur 
l ' î le une reconnaissance énergique afin de s'as­
surer d e l ' importance de l'occupation ennemie. 
Malgré la vive résistance des occupants, ce déta­
chement a dépassé une tranchée ennemie et est 
arrivé jusqu 'aux positions défensives des I t a ­
liens, qui étaient bétonnées et tenues par des 
forces considérables. Nos soldate, secondés par 
la canonnade de nos navires, ont infligé de for­
tes pertes à l 'ennemi qui a perdu notamment son 
commandant et un autre officier. Après aivoir ac­
compli sa mission, le détachement a regagné ses 
torpilleurs. Quoique les ennemis lui fuissent de 
beaucoup supérieurs en nombre, il n ' a pas subi 
d e pertes élevées. Desi soùs-marins italiens ont 
lancé en vain des torpilles vers nos navires. 

V I E N N E , 31 juillet . (Communiqué). — No­
tre cavalerie a f9.it son entrée à Lublin peu de 
temps après midi.. v 

Communiqués officiels français 
P A R I S , 30 ju i l le t (15 heures). — En Artois, 

frrès de Souchez et a u Labyrinthe, lut te à coups 
de grenades et de pétards d© tranchée à tran­
chée penidant.itcwte ** n u i t - E n t r e i'0"» e t l 'Ais­
ne , sur le plateau de Quennevières, activité con­
t inue de l 'arti l lerie et des- lanoe-bombes. Ent re 
Boareuilles et Vauquois et au bois de Malan-
court des explosions d e mines ennemies n 'ont 
produit aucun dégât. Au bois Le Prêtre , une 
tentatived'atteque'ennemie, à la Croix des Car­
mes, a été repoussée. Un avion ennemi a lancé 
6ur Nancy quatre bombes qui n 'ont causé ni 
accident, ni dégâts. Au Barrenkopf la lut te a 
continué jusqu'au milieu de la nui t avec un 

; grand-acharnement. Une nouvelle contre-atta-
que ennemie a été repoussée; no^t i rs de barrage 

j ont fait subir à l 'ennemi de lourdes pertes. 

i P A R I S , 30. juil let (^3 heures ) . — On ne 
s l ,S5a l e , ,aS..cours de l à j o u r n é e aucune action 
d infanterie sur. notre frontj potion d'arti l lerie 

lève du défilé da Lana jusqu'au hameau de ? v<& pour la France à 6 milliards 403 millions d é 
N i ê v e d i Livinglongo-. .. [francs, 
Dans la vallée ira Pèiiôla, l 'ennemi s'est avancé 
av>96 dès forces considérables le long de la Rota-
bile, mais ' i l a été repoussé et a laissé quelque» 
prisonniers entre nos mains. 

Un Carinthie, notre artillerie a continué sOh 
activité contre les travaux de défciisfe de l 'enne­
mi». Une autre -•oUpole blindée du fort d'Hensel 
a été détruite. 

Sur le Karst , l 'ennemi a développé hier matin 
des forces considérables, appuyées par un violent 
feu d 'art i l lerie. H 4 tente d'avancer avec l ' in­
tention v i s i t e de nous repousser des positions 
que nous avons conquises ces jours derniers. 
L'ennemi a dû reculer après avoir subi des per­
tes assez fortes. 

Nous continuons à avancer lentement. 
Au cours des combats du 27 et du 28 juillet, 

nous avons fait en tout 1,485 prisonniers, dont 
sept officiers. -

I Poincaré et Delcassé ont insisté âtijjl'^ «H 
Albert pour faire ajourner cette démission. 

La Haye, 30 juillet . — lia première Chambré 
a accepté à. l 'unanimité la,lei sur i* extension du 
Service de la Landsturm, le projet de loi siit 18 
flotte et le crédit extraordinaire de 90 millions' 
de florins. 

Par i s , Sj9 juillet. — Le Temps annonce de Ca­
lais que dans la nui t de mercredi à jeudi u i 
avion allemand a survolé Calais et jeté plusieurs^ 
bombes qui ont causé des dégâts insignifiants. 
Un autre aéroplane a survolé le district de Gra-j 
vélines où il jeta des bombes sans causer dei 
dommage. 

Paris , 30 juillet. — Le Temps communique i 
d'Alexandrie : Un aéroplane français a survolé./ 
Beyrouth, le I^iban et Damas e | y a jeté un 1 
grand nombre de journaux égyptiens, arabes ei 
d'appels. L'appareil est retourné intact vers son 
""sté d'atterrissage. 
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Communiqué officiel russe 

P E T R O G R A D E , 30 juillet . — Ent re la Dwi-
na et, le Niémen, il n 'y a pas de changement 
réel. 

Sur le front de la Naref j où de violents com­
bats continuent) là situation générale n 'est pas 
modifiée. L'ennemi a subi de fortes pertes au 
cours d'une tentative de son artillerie en vue de 
prendre une position sur la rive gauche de la 
Naref, près de l'ambouiehure d e la Skwà. 

Dans la région de Rozan, l 'ennemi avec des 
forces considérables, a tenté d'avancer entre la 
Naref e t l 'Orchits, mais l'a tentative a échoué. 

Sur le P r u t h , violent.feu d'arti l lerie. 
Dans la région de Serock et de PultUek, sur 

les deux rives de la Naref v il y a eu des combats 
alternatifs d 'at taque et de défense. 

Sur la rive gauche de la Vistule, nous avons 
repoussé les avant-gardes ennemies près de Gora-
Halvaria et Grosizy. 

Le calme règne entre la Vistuile et le Wieprs . 
Ent re le Wieprz et le Bug) l 'ennemi à subi le 

27 juillet de fortes pertes près du village de 
Maïden-Ostrowski et au nord de Groubesehow, 
où nous avons repoussé pendant toute la journée 
de violentes attaques ininterrompues de l 'en­
nemi. 

Le 28 juillet, les troupes ennemies n 'ont fait 
que des attaques partielles contre Maïden-Os -
trowski, de même qu'à l'est de Wojslawice et 
près du village de Fulakowice. 

Sur le Bug, en amont de Sokal, nous avons 
repoussé deux attaques autrichiennes. Près de 
£amionka, environ six régiments autrichiens 
passèrent successivement le Bug et réussirent 
à s'emparer d 'une part ie de nos tranchées. Le 
28 juillet, comme ils tentaient d'avancer, ils 
furent rejetés au delà du fleuve par notre con­
tre-attaque. 

Au cours de la journée nous avons fait environ 
1,500 prisonniers près de Sokal et de Kamionka. 

Armée du Caucase r 
Sur le littoral, ' un fort détachement turc en 

reconnaissance a essayé de surprendre nos avant-
postes, mais a été repoussé par notre t ir . 

Dans la région d'Olty, feu d'infanterie. 
Sur le restant du front, pas d'activité. 

Les t ra ins de boîs russes 

sur la Vistule 
_ _ _ * R . ? J ^ — r 

Lorsque la guerre éclata, il se trouvait sur 
les fleuves russes de nombreux transports de bois 
qui ne purent plus atteindre le marché de flft 
Yistule, près de-CChom, e t que l 'on fut obligé 
d 'amarrer pour la plupart le long des rives à 
l 'aide de cordages et de fils de fer. 200,000 sa­
pins nen équai-ris auraient été retenus de cette 
manière. 

Quand les territoires avoisinant la Vistule 
furent occupés par les Allemands, on expédia 
peu à peu vers le port d6 Theïh ces masses de 
bois appartenant à des maison» russes et alle­
mandes. Le sauvetage des bois ne s'effectua ce­
pendant pas sans grandes difficultés. Sur toute 
l 'étendue de Plock à Thorn, les transports dé bableànent pour 'faire des propositions à l 'Empe 
boiB abandonnés au début de la guerre avaient -
été démantibulés par les crues, lee orages e t la 
marée e t flottaient pêle-mêle sur la Vistule. En 
outre, lee paysans russes avaient entraîné au 
loin dans leurs propriétés le bois qui étatt venu 
s'échouer sur les rives; Un ordre miii tai-e dut 
intervenir pour obliger les paysans à ramener 
eux-mêmes oes boiB jusqu'au bord dé l'eau 

SUR MER 

T E N T A T I V E DE F U I T E D ' U N A V I A T E U R 
FRANÇAIS E N SUISSE 

Bâle, 30 juillet. — L'aviateur français Gli-
bert, qui, il y a un mois, a dû atterrir en terri­
toire suisse près de Rheinfeldenj et a*ait été iii1 

tétiié avec deux collègues à Andermatt , parce 
qu' i l avait refusé, d'en gager sa parole d'honneur 
de rester en territoire suisse, vient, d'après les 
journaux de Bâle, de tenter de s'enfuir. I l se" 
déguisa* au moyen des vêtements de la femme 
de l 'un de ses compagnons de souffrance venue 
de France pour le visiter, et s'enfuit. Mats il 
fut reconnu par Un poste de gardé,, et mainte^ 
nant les trois f rançais qui, jusqu'à présent, 
avaient r)U 86 mouvoir librement, sont aux ar­
rêts sous surveillance dans un hôtel d'Ander-
matt . . . 

UN A P P E L DU P A P E 
Rome, 30 juillet (Agence Stefani) . -^- L ' O Î -

sertàlbrè Ëomaho publie un appel du Pape aux 
pays belligérants et à leurs chefs d 'Eta t , dans 
lequel il les adjure de terminer l a guerre. 

E N T R E SOCIALISTES 
Berlin, 29 juillet. — Le Vorwarts communi­

que, à la suite d 'une dépêche du Nieuwe Rotter-
damsche Courant, que ni la direction du part i , 
ni les délégués Haase et Kautsky, ne sont au 
courant d 'une conférence en Suisse entre des 
socialistes français et allemands. 

LA GUERISON DU ROI CONSTANTIN 
Athènes, 30 juillet. — Depuis u n e quinzaine 

l 'état de santé du Roi, qui reprend des forces 
de plus en plus, va toujours s'améliorant. 

NOUVEL I N C I D E N T E N T R E 
LE M E X I Q U E E T LES ETATS-UNIS 

Washington, 30 juillet (Reuter ) . — Les Me­
xicains ont arrêté près de Puebla une automo­
bile qui transportait des pièces diplomatiques 
sous la protection du pavillon américain. Le pa­
villon fut enlevé e t piétiné. Deux Espagnols 
qui se trouvaient dans l 'auto furent condamnés 
à mort. Un autre Américain fut remis en liber­
té plus tard. 

CRISE M I N I S T E R I E L L E AU J A P O N 
Londres, 31 juillet. — Du Times : Le Secré­

taire en chef d« la Chambre des Députés, Haya-
schida, a- offert sa démission qui a été acceptée. 
Après une enquête judiciaire, Hayaschida a été 
arrêté. I l s'agit d 'une plainte pour fraude lors 
des dernières élections, dirigée contre le minis­
tre de l ' intérieur Oura. La presse de l'opposition 
suppose que la retraite d'Oura est imminente 
et pourrait provoquer un remaniement ministé­
riel. 

Londres, 29 juillet. — Le Daily Express ap­
prend de source autorisée que le gouvernement^ 
anglais déclarera bientôt le coton contrebande 
de guerre absolue. 

Tojrio, 31 juillet (agencé îteuter).. — Le ca­
binet a démissionné. Cette' rétraite doit être 
attribuée ài'aeciisfttion polir fraudes électorales 
contre le ministre de l ' intérieur Oura. 

La crise a commencé avahMiier, quand le 
ministre de l ' intérieur a offert sa démission. De 
lotigtles séances du Conseil des ministres suivi­
rent. Hier il â été communiqué officiellement 
que la démission .d* Oura œ f acceptée. Peu après 
ÔkUme présente l a démission de tout le cabinet, 

in lé'Conseil .des anciens se réunira pro-

Loadres, 31 juillet. — Suivant un avis du; 
Lltiyfl, 16 vapeur belge Prince Albert » toucha 
une mine: L'équipage a été sauvé. 

iitjndïés, é i jùiiiët (Ilëtl&rji — ÏÂ feàteâtt dm 
pêche anglais Young Percy, a été coulé par jHt-J 
sous-marin allemand dans la mer du Nord. L'é­
quipage a été débarqué. 

Londres, 31 juillet. — Le Lloyd annonce dç 
W r a t h : Le vapeur Troudhjemsford, de la lignç-
norvégienne Amërikâ, d'tin tonnage dp 2,737 i 
tonnes, a été coulé pal un sous-marin allemand; 
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Athènes, 30 juillet-. — Dépêche de l'Agence 
d'Athènes. — Le tribunal de prises de Malte i 
s'est déclaré en faveur de la livraison de mar-; 
chandises appartenant à des sujets grecs et qui 
avaient été saisies à bord dii vapeur Kalymnas. I 

Le tribuUai de prisée ëààriiiiie actuellement j 
le restant de la cargaison et on espère que là d& j 
cision sera également favorable. 

— x — 
Le vapeur Princesse Marie-José, dont nous 

avons annoncé la perte, avait été construit 
1909 et jaugeait brut 1,964 et net 1,221 tonnes. I 
I l appartenait à l 'armement c Océan » (Société, 
anonyme belge d'armement et de navigation),] 
d'Anvers. , 

SOUS-MARINS ALLEMANDS 
DANS LA MER BLANCI 

Bâle, 30 juillet. — D'après le Daily Mail, 1 9 
présence de deux sous-marins allemands serait]^ 
signalée dans la mer Blanche. Les primes d'as­
surances pour Arkhangel sont devenues inabor­
dables. 

i 

reur. Entre.erùpg l 'enquête au sujet des fraudés 
.lectoraîes continua. "" *SS* 

Beftîn, 31 juillet (officiel). — Hier vers 6 
heures du matin, trois aviateurs ennemis venant 
du sud-ouest sont apparus au-dessus de la ville 
ouverte de Fr ibourg. I l s ont jeté" sept bombes 
qui ont tué un civil. Six autres personnes ont été 

SAVON ER POUDRE-
'î EXPRESS " 

1™ marque belge. Fabr, 3 4 , r . d s i Batavas, Bru*. 6671 
— n — • 1 J m u n 11 -i i . i i iui. 

Chronique bruxelloise 
Au cabaret. 

On rencontre encore chez nous, mais elles 
vont bientôt disparaître sans doute, de petites 
fenêtres ouvertes dans le mur du corridor des 
vieux estaminets. .C'est tout un passé mort qui 
regarde par ces sortes de lucarnes, dont l 'usage 
est presque oublié!.. . Ces petites fenêtres sont I 
précieuses, car elles nous rappellent une épo­
que où les femmes ne se montraient guère dans 
les cabarets... Alors, pour que les servantes ve- • 
nant chercher la bière du ménage, n'eussent 
point à s'exposer aux lazzis des buveurs, on avait 
percé ces petites fenêtres où, à un coup frappé 
sur le petit volet de bois, le « baes » ou la t bae-
sine » venait prendre la carafe, la cruche à rem­
plir. . . 

Que les temps sont changés !... Maintenant les 
femmes sont souvent en majorité dans le caba­
ret, même dans les « distilleries » où presque 
tout le monde reste debout... E t pourtant, il n 'y I 
a pas bien longtemps que les petites fenêtres 
étaient la règle :" une trentaine d'années au 
plus. 

Bien des Bruxellois d 'aujourd 'hui ont été ave 
leurs parents, quand ils étaient tout enfant , 
boire un verre à la » petite fenêtre » car, ji 
les bons bourgeois buvaient les bières candides •• 
d'alors : faro, lambic, mars. . . 

Louis Slacmeulder 
CtaUlflMP, 1 8 * . boul»» An.p«oh 

Paiement de ton coupons. Pale de suite Nord Espagne, 
pic.Pampelune, Saragosse, Ville de Lisbonne, Hongrois or, • 

lie. C M u l M f 00mprie éohéanoe» ••ptanibr*1819 l 
Uruguay, Dominicains, Rlo-Ught 2*, CMnola 1895, 18"* 
1913, etc.(Frai* 1 at 2 pour o.nt). 

Faits divers 

1 

! 

Le sauvetagedes bois et leur transport ne p e u - ' grièvement blessées. Les dégâts militaires et 
vent s'Opérer -que bien lentement et dureront autres ne sont pas importants, 
longtemps eneore. I '"• ' • •-___•_! 

Les bois transportés par bateau offrent notam- ? Berlin, 31 juil let . — On mande de Genève : 
ment d e g r t b d e s difficultés par suite du niveau ijLe bru i t ' e s t répandu que lè ministre de Bélgi-
d eau très réduit de le Vistule. | que" à P&rrç y Guiïïfïume;' n è ' ^ ' 

Arrestation. — Trois individus, poussant devant eux; 
une charrette, à bras, s'arrêtèrent devant le café tenu,.' 
par M. H..., marchand de bières «n bouteilles, rue de,ï 

Le» eipêdltlons rendues sl dltfldlej par le» événement» 
actuel» sont énormément facilitées par l'Intermédiaire de b 
Messagerie AOOOTIB VEREYCKEN, 32, me Picard, qui a l 
service des plos Importants pour tonte» les ville s ant"1' 

.de la Belgique. Son taiMest le plu. «rantagetti. 
terfértit pas à fcflM#» ' *««* . DE**», fS» àf l« BltKtaUanc., •• 

- e '_ 
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„^&ntinopie. t>euï d'entre eux entrèrent dans la eafé Montzen, déchargeaient d'une oharrette à Êressoûi trois 
rendant que le troisième restait devant la maison. Un fûts d'alcool destinés à M..., lorsque des agents du fisc 
de ceux qui étaient entrés, après avoir commandé une intervinrent et leur demandèrent des explications. Ils 

immation sortit par la,po.rte,defin»nt sur la cour eV contèrent que oes fûts contenaient bien huit cents litres 
Siu'Iii dans ia cave. Aussitôt il se mit a dém_riS-

otmeoi 
!_i.._c3L. 
geriês bouteilles de lambic qu'il passait par le soupirail 
de la cave au troisième individu resté sur le trottoir qui, 
lui les chargea sur la charrette. Heureusement pour 
B... un voisin avait remarqué le manège; il alla préve-
pir np agedt d» polieet mais quand eelui-ci arriva sur 
le! lieux; les escarpes prirent la fuite en abàruîonriarifj 
leur charrette. L'un d'eux fut arrêté après une course 
assez longue; c'est un nommé Léopold R..., qui avait 
'déjà été condamné onze fois pour vol. Il a dénoncé -ses 
compliëés'. 

institutrice donne leç. o l tK, style, etc., aux dàmèS 
arriérées ou étr., 10 fr. p. mois, 59, r. Josaphat. (9104) 

Drame de famille. — Par suite de 6a mauvaise fréquen­
tation, le nommé D.. . , domicilié ruo de la Brasserie, 

ja.ait sévèrement admonesté sa fille Jeanne; Celle-ci en 
feonçut un violent chagrin et avait voulu se suicider en 
se jetant par la fenêtre. La mère arriva à temps pour la 
saisir par les vêtements. La fillette s'échappa le soir 
ân$_ùe de la maison et alla se jeter, vers 10 heures, dans 
Je second étang dii bii3 d'ixelle.. 

Plusieurs retardataires, qui avaient entendu la chute 
d'un corps dans l'eau, se n o r t ^ J aussitôt 4'Son se-

IUTS et retirèrent la jeune fille de sa dangereuse position. 
Comme sou état était grave, on transporta Jeanne à 

'hàgitSl OfftnmfïnSi; 
Iii fillette retourna sous le toit paternel, le lendemain 
atin. Quel ne fut pas son étonnement d'apprendre 

ue son père s'était pendu la veille à cause du chagrin 
u'elle lui avait occasionné. 

d'aliôol environ et venaient de la distillerie Z..., de Mo-
resnet, et avaient été achetés par R..;; de Koresnet. 

A l'audience, comme au moment de l'intervention de5 
ageats du fisc, Mathieu Pel..., déclare être étranger à 

Chroflipa Flaaiicièrô, ïudasirialle 
et Commerciâîa 

Branil Railway;. — Les recettes du premier trimestre 
du préâerrt eïerèiae aeVrat élevées à 12,681,000 milrei», 
d'où une diminutioïi as 19lfè4S milreis, sur la période 

l'affaire, c'est fortuitement qu'U a accompagné son frère ! c o n e s p o n d a n t e de'l'exercice pr_eàfei& 
à Bressoux. 

C to l e s Pel,.:, le fc>e du précédent^ reconnaît avoir Varii_Ttan. _ u 4 i v i d e n d e e s t fiïé à 1 0 frlH1çs, le 
reçu 2o francs pour effectuer le {f anipdft des gits fcito de « b é n é f i e e n'atteiûi î i t ' V ™ nnn r^ùiTJr,& i 
Moresnet à Bressoux; il eroyait que R 
avec le fisc, 

M... déclare avoir envoyé R... acheter des métaux e t 
des peaux, & défaut de quoi R... lui a,fait savoir qu'il ; 

u., que ' 1,770,000 "francs confe'e 2,180,000 
'francs éH WW-19M. Il paraît que la société va émettre 

pour 12 i millions de fcSn» !i eeart terme. 

La grève des mineurs du Pays de Galles a occasionné 
une diminution d'un million de tonnes dans la production 
du «barbon. 

X 

avait acttëté dS l'jSlcadl,- 1g priant de le recevoir. Si M-
le reçut, c'est qu'il croyait B. : . ES fjjjlê âve^ls douane. 

Le tribunal a rendu son jugement : il acquitte Hàtmerï 
Pel..., et condamne les autres préyenus chacun à quatre 
mois de prison, ensemble au droit fraudé, et è une amen. ^faîier« 4> Construction di * Meute. — TJn. deuxreme 
Ae de fr. 36,177.50, décuple de ce droit, et à la confises- acompte de 80 francs, exercice 1913-1914, es«î*ysble. Le 
tioh de* mSMShandleeS et des moyens de transport saisis, dividende total est de 90 francs, un premier acompte d* 

Exploitation d'une miné, j 2 0 f r a ^ 5 a ^ é t é P a ^ _ 
Trouver à quelques pieds sous terre «Je la houille, est • ' . . 

une feni aubaine pot , lefi pàuvreè gens, par est tempe- > N ° » s * * » « <*« » ^ P i E * « * e x è c r e s d nne non. 

tain p r bout, i champ., couleur et or. 10, r. Plattcsteen.8891 

Vol avec effraction. — La police liégeoise a dressé pro-
lès-verbal à charge de G..., Clément, 15 i ans, de la rue 
Othée, et B,. . , Louis, 16 ans, de la Cour Lejeune, qui, 

kprès avoir fracturé des meubles, se sont emparés d'une 
tjomme de 78 francs et do deu? ohaînes de montre, ap-
[nartenant à M..., Lambert, de là rue d'Othée. 
» Procès-verbal pour faux et usage de faux en écriture 
a été dressé & charge de Vi.ij Adolphe; taillent d'habits, 

[S6 ans, de 19 V t ! ' division. 

él. Mais gare a dame justice, il fàtifc, Jour p'ouVbîr ex­
ploiter cette mine, une autorisation de l'autorité compé­
tente. Les sieurs B. . . Mathieu, Br... Joseph-Hubert, et 
B. . . Julien, houilleurB & Jermeppe-, comparaissent pour 
avoir, au lieu' dit « Bois du Mort », fait.tin puits des ix 
rnètr&Sj 'dont ils ont tiré du charbon. Us avouant, mais 
l'un d'eux ne peut s empêcher de dlfe : « Hous nous 
avons donné tant de peines pour avoir un peu de char­
bon, et nous serons condamnés : c'est todi malheureux 1 ». 

IIB éeoppent chacun 26 francs d'amende avec sursis 
de trois ans. 

PATRONS sur mes. BUSTES. JOURNWX. 30, pass. Nord. 8299 

f Singulière tentative de meurtre. — Le 28 courant, vers 
1 I heures, Félicien Clostrum, 35 ans, md de pommes de 
lerre, pénétrait chez l'ép. W..., 30 ans, Basse-Woz, 247, 
bit une discussion survint au cours de laquelle l 'ép. 'W',.. 
épouvantée se sauva à l'étage, puis au grenier, poursuivie 
nar son dangereux visiteur; là, elle at-isa la tabatière 
•t fi'a*eiithfà sur les toits. Elle était arrivée au toit de 
lirmmeuble portent le n° 255, lorsque Clostrum, qui n'a-
feit pas abandonné la poursuite, la rattrapa et la préci­
pita dans le vide, d'une hauteur de 7 m. 50. 

Le meurtrier tenta ensuite de se suicider en se jetant 
!u même toit, dans la cour de la maison joignante. 
L'état des deux victimes n'inspire aucune inquiétude. 

Evite* lé typhus i Faites la guerre aux mouches ! Em­
ployez « LE MUSCAC1DE ». 8149 

Un mariage belge à Dombourg. — Le 26 juillet, dans 
pittoresque cité balnéaire de Dombourg, le mariage a 

ité eélébré sotte le compoSlteut gantois Rob. Herberigs 
t Mlle Irène Gevaert, d'Audenaerde, dont le nom est 
lien connu dans l'industrie textile, et par sa parenté avec 
u le musicologue Gevaert. 
C'est dans l'antique et minuscule église catholique 
'eut lieu la cérémonie, au milieu d'une simplicité poé. 

que et émotionnante. Seuls trois deB plus proches pa-
.ts étaient présente, mais, par contre, toute la popûlà-

ibn avait contribué à rendre la solennité aussi imposan­
t e possible/ Car Rob. Herberigs a déjà conquis là-

Bas toutes les sympathies, aussi bien des réfugiés bel­
les auxquels il rend des services inappréciables, que de 

la population hollandaise même qu'il a gagnée par son 
ainlité. 

Il y avait trois cents ans que dans cette église deux 
Belges fuient unis. . 

Nous souhaitons salut et prospérité au jeune, couple. 
Probablement, ils partiront pour l'Amérique où le com­
positeur ae propose de continuer ses études. 

Une plaie de sauterelles en Algérie. — Une grande 
(laie de sauterelles s'est abattue sur l'Algérie. La pro­
pagation de ces insectes a été favorisée par les chaleurs 
pceptionnellement fortes de cette année. 

. COUR D'ASSISES DU HAINAUT 
Tentative dc mtuftfe â Quévy-le-Qrand. 

Vandesmanne, Clémentine, l'accusée, âgée de 63 ans, ! 
était séparée'de son mari et, le 18 mars, elle reçut la | 
signification du jugement prononcé contre elle dans l'af- i 
faire de séparation de corps et de biens intentée par son î 
mari; elle résolut de se venger de celui-ci et de son fils j 
Firmin. Elle prit une serpe dont la lame mesure trente 
centimètres et alla attendre sa petite-fille Ida Souffet, 
fille de Firmin Sotifïet. L'enfant revenait de l'école ac­
compagnée de deux compagnes. Lorsque l'enfant fut 
près d'elle l'accusée la frappa d'un coup de serpe à la 
tête. La petite se sauva. L'accusée la poursuivit, lui por­
ta un nouveau coup, l'enfant tomba et reçut un troisième 
eoup. Après son acte odieux, l'accusée partit et le soir 
elle vint à Mons où elle fut arrêtée lo lendemain. 

Vandcsmanne est condamnée à dix ans dé travaux 
forcés. 
TRIBUNAL CORRECTIONNEL DE CHARLEROI 

L'affaire Patcrnotte et consorts. 
M" Fe'.dmann a réclamé pour Mme Clignet, comme 

pour les autres prévenus, l'acquittement pur et simple. 
M" Chauvaux a insisté sur la duplicité d'Andrit, qui 

a, dit-il, trompé la justice cinq fois. 
1° en affirmant n'avoir jamais connu quel était son 

rôle dans la partie liée avee Mme Glignet-Laurent; 2" 
en prétendant ne pas savoir.ee qu'il faisait au moment 
où il signait la procuration adressée à M* Dermine; 3° 
en disant ignorer l'intervention de M° Braun; 4° en dé­
clarant à l'instruction n'avoir pas été mis au courant de 
la nomination d.'un séquestre chargé de gérer les biens 
de feu Mlle Taminiau; 5° en se disant ignorer ce qui 
s'est passé dans le procès de première instance et d'ap­
pel. Tous ces mensonges sont établis par les aveux de 
Audrit, les pièces figurant au dossier de l'instruction 
ainsi qu'au plumitif des audiences et les témoignages 
de sa femme. 

Avec MM. Paternotte tout s'effectue au grand jour. 
MM. Andrit et Taminiau s'en vont d'hériter à héritier 
pour les exciter. Jamais M. le juge de paix du canton de 
Seneffe n 'a été saisi de la moindre plainte contre son 
greffier. 

M" André s'attache à démontrer que les actes de 
Audrit sont normaux et corrects. 

' ve ie broéhure Vraiment très intéressante e t d'intérêt pu 
blio ayant pour titre : Manuel des O&upons Payable». 
Ce travail est rdrésSé d'après les listes communiquées 
par les principaux établissement* de crédit du pays.. 

Le prix dé cette brochure est for* m6di*jùe, fr. 0.25, 
et l'on peut se procurer ce recueil très utile, 118, boute-
vard Anspaoh, au premier, et chez tous, les marchands 
de-journaux. 30 

CORRESPONDANCE 

! M. R. O., 6. — Oui, nous pouvons vouç procurer de la 
.Rente Belge, ainsi que quelques lots dé. ville/Veuillez 
i nous rendre visite. 

—., « I P ••—*—•*— 

j nous apprenne donc où il se trouvait le 10 juin 
à 4 beures I 

Je n'y tins plus : 
— Je n'ai pas d'alibi? 
— jfôrif . 
Attends un pett... Ah, je n'ai pas d'aKbi!... 

Nous allons voir... 
— Vous dites que c'est â AsnièreS, le 10 juin 

à 4 beures, qu'a .été commis le vol dont on m'sc-
ttise?... Vous dites que je n'arpas d'alibi?... 

— Otifi 
— Eh bien ! sdVé'rB-v'ihfs, SCewietirs, où j'étais 

le 10 juin à 4 heures? Je suisj beureux de pou­
voir le dire à ces Messieurs du tritrttflaî, Eb bien, 
j'étais tout bonnement à Paris, 22, rue des Sts-
Pèrés, «a train d'assassiner la famille Durand, 
le père, la niêtfe et les einq enfants! Est-ce un 
çli})i ça, oni'bu non? 

Si j 'ai Un boi^conseil à donner à tous les assas­
sine que j 'ai l'honneur de compter parmi mes 
lecteur^, «'est dq ae jamais fournir d'alibi ! 

i tax et Alex FISCHER. - •-,- î J t tax e t £ 
. . . 
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VAKIÉTÉ 

• AUIBI 
J ' é t a i s i n v i t é à passe r l ' a p r è s - m i d i . d ' h i e r a n 

P a l a i s d e J u s t i c e . J e conna i s sa i s d é j à ces M e s ­
s i e u r s . J ' a v a i s é té à p l u s i e u r s r e p r i s e s , ayee e u x , 
e n ra /ppor ts d 'af fa i res a Affai re d e Hoi sy - l e -Sec» 
e t t Affai re d e l a r u e Mouffe tard ». I l n e m ' e û t 
pas; é té d é s a g r é a b l e d e les r e t r o u v e r s i j e n ' a ­
v a i s é t é , c e t t e fois , l a v i c t i m e d ' u n e p e t i t e e r r e u r 
j u d i c i a i r e . 

L e m é f a i t d o n t o n m e r e n d a i t r e s p o n s a b l e n ' é ­
t a i t p a s a u t r e m e n t g r a v e . On m ' a c c u s a i t d ' ê t r e 
l ' a u t e u r d ' u n vol sans g r a n d e i m p o r t a n c e , com­
m i s à A s n i è r e s , le 10 j u i n . L a v i c t i m e , e n dé fen ­
d a n t son b i e n , a v a i t p e r d u u n œ i l e t a v a l é t r o i s 
d e n t s , d o n t d e u x c reuses . M a i s i l es t t o u j o u r s 
p é n i b l e d e se vo i r a t t r i b u e r le t r a v a i l d ' a u t r u i , 
s u r t o u t l o r s q u ' i l est i m p a r f a i t . ( Q u a n d d o n c nos 
ohers conf rè res , p r e n d r o n t - i l s l ' h a b i t u d e d e s i ­
g n e r l e u r s œ u v r e s ? . . . ) 

— O u i , M e s s i e u r s , c o m m e n ç a l e s u b s t i t u t , — 
u n t y p e p e u s y m p a t h i q u e , oe s u b s t i t u t , — j e ' 
s u i s c o n v a i n c u q u e , l o r s q u e j ' a u r a i ' e x p o s é l e d é 

r a p h l e 
« Cinq nfcis de captivité en Allemagne », par un 

ge, C. Baron. — Superbe brochure'sur É'èau papier, illus­
trée de nombreuses photographiés prises au camp de 
prisonniers de Zossèn. — Pr ix : 1 franc. 

Première partie : Au Camp d'été de Zossen. — Sonr-
inarfeJ Les Gourbis, les Tentée,' les ;Percfcoifs, l!Ordi-
naire du prisonnier, la Cantine, Petits commerces, Petite 
métiers,' les Punitions, la Journée du prisonnier, une 
Revue, une. He$se en plein air, les Officçs. religieux, Je 
Journal du camp, l»n Mgrt belge, Menus faits. Aubade à 
la luus, un Ouragan. . . . - - •; ..-4-

Deuxième-partie: Au Camp li/S'yer. — Déménage­
ment, l'Infirmerie! ete* . . 

Troisième 'partie : Articles-iprinçipaux du Journal des 
Prisonniers. -• 

Appendice : La Vie dans les autres camps de concen­
tration. 

En vente à l'Office Financier de Publicité, 7, rue du 
Lombard. 

La moitié de la recette sera consacrée -à l'envoi de 
caissettes de vivres aux prisonniers belges. 

Les particuliers et les commerçants qui désirent pla-
oer ces brochures peuvent s'adresser rue du Lombard, 7; 

CYCLES ABEILLE - EMPIRE j 
9 2 , ru» du Hall 

Grand choix de machin»» d'occasion 4911 

Les Sports 
• * , -

- : . . . -4 

O y o l l s m » 
DESMEDT ET LES DIX. KILOMETRES 

Au Karreveld, vendredi vers 5 heures, le jude pousseur 
Desmedt a fait un essai de record sur 10 kilomètres. 

Le record belge de cette distance appartient à Verlin-
den, tandis que la meilleure performance réalisée au Kar­
reveld l'a été par Spiessens qui, il y a plusieurs années, 

à ATTENTION ^.iKSJS^S^ 
^_ I* Mou*t.qfu.se CALMA ' ' . 

r i caottrue et guérit instantanément. — POT . fr. 0 . 6 0 
-j et fr. 1.5 0. En vente duu toutes le* pharmacie*. «334 

Nécrologie 

Tribunaux 
Œ R I B U N J J L CORRECTIONNEL DE LIEGE 

Importation frauduleuse d'alcool. 
f Comparaissent les deux frères £...,'_._ Montzen, R 
foyageur de commerce, M..., de Bressoux, et Z..., 

oresnet, ce dernier fait défaut. Us sont impliqués dans 
e grave affaire d'importation frauduleuse d'alcool. 
Le 22 décembre dernier, les deux frères Pel..., de 

On annonce la mort de M. Honoré De Cuyper, d'Oos­
terzeele, soldat du 21» de ligne, tombé au champ d'hon­
neur à Dixmude ; celle de M. Henri Vandibnant, de St-
Nicolas, ancien élève de la Maison de Melle, mitrailleur 
de la olasse de 1913, tombé pour la patrie à Steenstraetej 
ï ser , Je 29 mai dernier. 

— On annonce la mort de M- Remi-Victor Jolie, de 
Melle, maréchal des logis au 2« régiment de chasseurs à 
cjieval, tombé au champ d'honneur pour la patrie, à Ka-

de- pelle-ten-Bossche, le 15 septembre 1914. Mardi dernier 
au milieu d'une foule considérable, un service solennel 
a été célébré à sa mémoire en i'église paroissiale de 

O U J U \s\JSJ. » I U U I . I I VI U . V , 1 U 1 9 U l » ^ J U _*iV*A -V-*|JWkJ<J A^/ \ * U ~ , t t. 1 , 1 _ _ _ ï - _ _ l rt 

W , ., i n - -J. • * i " ; réalisa le temps excellent de 14 m. 2 «. 
a u t r i b u n a l , vous n hés i t e rez p a s a c o n d a m n e r D e s m e d t i g a m a r d l é 6 a n s tobleau é a l a U 

l e s i eu r T a p a u m u r , d i t Bou le -de -2mc . ' p a r t i t r è „ v i t C ] a T&lenii u n tout ^ p e U i p u i s a a c c é . 
L e s déba t s s e n g a g e a i e n t m a l . Ces c h a r m a n t s ! léré suivant les indications de ses camarades de piste, 

j u g e s q u i a v a i e n t c o n n u t o u t e m a f a m i l l e e t q u e ; I l a couvert la distance en 14 m. 9 s., performance re-
j e f r é q u e n t a i s m o i - m ê m e d e p u i s si l o n g t e m p s , . marquable s'il en fut pour un homme qui, somma toute 
ce m ê m e p r é s i d e n t q u i s i é g e a i t là a u j o u r d ' h u i e t ' 
q u i a v a i t r e c o m m a n d é p a p a a u g o u v e r n e u r d e l a 
G u y a n e p o u r v i n g t a n s , t o u s ces b r a v e s g e n s 
a u r a i e n t p e u t - ê t r e t o u t à l ' h e u r e u n e e r r e u r j u ­
d i c i a i r e à se r e p r o c h e r . C e t t e pensée m ' é t a i t i ^ 
d o u l o u r e u s e . 

J e m e sou leva i à d e m i e t j e d i s : 
— J e r e g r e t t e , M e s s i e u r s , d e n e p o u v o i r m e 

r e n d r e à l ' a v i ç d é M . l e s u b s t i t u t . J e Vous a s s u r e 
q u ' i l s e t r o m p e -

L e s u b s t i t u t c o n t i n u a : 
— Q u i , M e s s i e u r s , T a p a u m u r est b i e n c o u p a ­

b le . T o u t e s les p r e u v e s se d r e s s e n t c o n i i e l u i e t 
j e n e d o u t e p a s q u e vous a l l ez , j u g e a n t e n tou^e 
é q u i t é e t e n t o u t e j u s t i c e , l u i inf l iger d e u x m o i s 
d e p r i s o n . 

ne s'est pas spécialement préparé à ce genre d'effort. 
Bien conseillé, Desmedt aurait certainement fait mieux 

encore. A sa descente de machine, il n'était nullement 
fatigué e t estimait pouvoir tourner longtemps à cette 
allure. 

Voici ses temps intermédiaires: 
2 kil. en 2 m. 44 s. 1/5; 
4 M . en 5 m. 35 s. 3/5. 
6 kil. en 8 m. 27 s. 2/5. 
8 kil. en 11 m. i9 s. 
10 kil. en 14 m. 9 s. 
AUJOURD'HUI LUNDI RECORD p E 
Encouragé par sa bonne performance, Pesmjedt ? de­

mandé à 1̂  direction du vélodrome de Karrevel4 l'autori­
sation de pouvoir tenter aujourd'hui lundîj à 5 heures de 
V^près-midi, le record belge de l'heure détenu par Vér-
linden avec 41 k. 305 m. flfl JKtS 

ix i -i 

A SAnfï-HICOLAS 
Aujourd'hui lundi se déroulera au vélodrome de Saint. 

Nicolas (Waes), une intéressante rfunion au cours de 
laquelle il y aura dee courses de vitesse, de fond et do 
poursuite. Le» coureurs suivants y prendront part : Van­
bever, E . Aerts, Otto, Jean LpuiB, Deleu, ^pieSKUS, 
Vândenberghe, Coolan», Vanléda, Debaere, etc. 

A MONS 
Une belle réunion aura lieu dimanche prochain au vélo* 

drome montais. Le clou en sera une course individuelle 
de cent kilomètres en-deex manches do 50 kilomètre» 
avec olassement tous les 10 kilomètres. 

Les coureurs suivants £> aligneront: Vanhouwaert, 
Spiessens, Vandenbe^ghei yandaele, Lambot, Boone, 

En dépit des sacrifioea qu'elle s'est imposée à cette 
occasion, la direction a décidé dé maintenir le prix ha­
bituel des plaoes. 

N a t a t i o n 

LE TOURNOI DU C. N . B . 
__ second match du tournoi de water-polo organisé 

„ Bain Saint-Sauveur, au profit des nageurs prisonnier» 
en Ullemagne, s'est disputé vendredi soir. L'équipe 
Bauwenf a battu l'équipe Godart par 4 à 2. Au repos, 1 

à * - n • -i 
l i s équipes étaient composées comme su i t . 
(g.) Kobe; (b.) ïtetisker, Winnëpenninx; (h. b.) Thiry; 

(f.)°Delamarre, Bauwens, Douchamps. 
(à.) Westy; (b.) Stevens, Servais; (h. b.) Godart; (f.) 

Mafcart, Van Uffel, Désir. 
Les goals furent marqués par Marcart (2) pour lea 

perdants et par Bauwens (8) e t Thiry (1) pour les ga­
gnants. • ,. . •-. 
. / . A r d i à 6 h. 45 (h. b . ) , aura lieu le troissème match 
entre l'équipe Pleetinckx et l'équipe Bauwens. 

Voici le olassement actuel des équipes : 
1, .Equipe Bauwens, 1, 1, 0, 0, 4 , 2 , 2 ; 
21 Équipe Pleetinckx, 1, I , 0, 0, 5, 3, 2 ; 
3: Equipe Godart,'2, 0, 2, 0, 5, 9, 0 ; 

J e u d e b a l l e 
LES LUTTES D 'AUJOURD'HUI LUNDI 

Pltti^ de Bethléem, à 2 heures, grande décision du 
concours de charité organisé par la Fédération Saint-

Gil'oiso • -
Seront en présence : Schaerbeek (Putmans-Van Nieu-

wenhuysen) ; Cureghcm (Brébart-Steens) ; ChapeUe (Can-
figneau)" et Fédération Saint-Gilloise. 

A Sohaerbeek, bfdlpdrome du square Riga, à 3 heures, 
Elisabeth contré équipe Van Cutsem. 

A 4 heures, les Boucliers (Vanderlinden) contre 1 ê-
qujpe Vanderperre. 

«M»-

jiltat-ciTil de Bruxelles 
• • 

Déclarations du 30 juillet 1915. 
Naissances. — Quatre garçons et sept filles. 
Décès. — Jean Vanstallen, menuisier, 61 ans, époux 

Ghyssels', r. Confédérés, 28; Marie Hoge, 48 ans, ép . 
Paquet, dom. à Châtelet; Adolphe De Ladrière, monteur 
en fer, 41 ans, ép. Baute, r. Longue-Haie, 39; Bernard 
Trêve, 73 ans, ép. Slagmulder, r. Faucon, 5 ; Gérard 
fauwels, 8 ans, dom. à Lokeren; J . Marquinier, 67 ans, 
veuf Brasseur ,ép. Durieux, pi. Anneessens, 17; Joseph 
De Graùw, machiniste, 57 ans, ép. De Ment, quai de 
"Willebroeck, 88; Armand Nelle, art. musicien, 49 ans, 
ép. DevoisseUe, rue du Houblon, 6. 

AVIS DB SOCIÉTÉS 

Usines Vojave 
SOCIETE ANÔNÏME 

Dans l'annonce d'assemblée générale parue le 14 juil­
let 4 te 2 8 juillet, dans l'Echo de la Presse, il a été dit 
£ar W e u r : RECTIFICATIONS DIVERSES; U faut 
Ure :' RATIFICATIONS DIVERSES. 
, . - - . - . . : - • 

Mines de Wolfram de Balborraz 
SOCIETE ANONYME 

rue de Namur, 66, à Bruxelles. 

Cette autorisation lui a évidemment èlé. accordée. Si 
D e u x m o i s d e p r i s o n . Ce M o n s i e u r d é p a s s a i t : Desmedtparvient à conserver son allure de vendredi et 

v r a i m e n t les l i m i t e s p e r m i s e s . J e sen t i s l a pa-, à la soutenir pendant 60 minutes, il dépassera largement 

Melle. 

F e u i l l e t o n de l'Echo de la Presse. — N . 1 8 . 

- •• . 

t i e n c e m ' é c h a p p e r . J e m e l eva i e t j e - m ' é c r i a i 
p l e i n d ' i n d i g n a t i o n :- . 

— J e s u i s i n n o c e n t , j e su i s innocent-!'. 
— M a i s p ion p a u v r e a m i , m e fit obse rve r l e 

p r é s i d e n t d ' u n a i r c o m p a t i s s a n t , s i vous é t iez 
i n n o c e n t , vous p o u r r i e z n o u s f o u r n i r u n a l i b i . 

— A h ! A h ! r e p r i t l e s u b s t i t u t t r i o m p h a n t , 
vous l e voyez , i l n ' a m ê m e p a s d ' a l i b i . Q u ' i l 

— 

les 4a kil. dans l'heure et battra donc le revord existant. 
LE PROGRAMME DE DIMANCHE PROCifT'Aiy 
Voici une première liste d'équipes qui disputeront la 

.course.de 6 heures par équipes, dimanche prochain au 
Karreveld : ' ' " " ^ ^ • * H j 

Vanbever-Olivçri ; Leviennois-Rossius; Tuytten-Yan 
Isterdaél; Rielens-Beths ; Michiels-Jacobs ; Debae-Ver-
heylewegen; VerbistDeMïiedt; -Cqolens-Binst; Delcu-

Weinsdau et- probablement E . Aei-ts-Van Jngelgham. 

MM. les actionnaires sont invités à assister à l'assem-
j blée ' générale ordinaire, qui se tiendra le 11 août pro-
J ebain, & 11 heures du matin, au siège social. 

ORDRE DU J O U R : 
1° Rapoprts du Conseil d'administration et des com­

missaires; 
' 2° Approbation du bilan et du compte de profits et 

pertes ; - ïio% at . -
S" Décharge à donner aux administrateurs; 
4° Nomination d'un administrateur. 
Pour assister à l'assemblée, les actionnaires doivent 

'déposer leurs, titres, cinq (5) jours francs avant la date 
de Rassemblée, au siège social, de 11 heures à midi. 

f (8915) 

Tombe de fer 
PAR 

HENRI CQySÇEEfflÇE 

(Suite.) 

èrsqu 'e l le f u t assise d a n s l a v o i t u t e q u i de-
p e m p o r t e r , « t q u e j e r e g a r d a i avecMes y e u x ; 
Is de l a n c e s , e l l e m e c r i a enco re d ' u n ton ' 
Çié sé r ieux , moi t i é r a i l l e u r : 

— A d i e u , L é o n ! é t u d i e b i en , e t fa i s e n so r t e 
• n e ta pe t i t e m è r e soit con t en t e fie to i à son r e -
• tour . L l h i v e r n e d u r e pas l o n g t e m p s ; i l f a u t t e 
•dépêcher e t a p p r e n d r e b ien l e f r a n ç a i s , e n t e n d s - ' 

.vin 
L e m a i > e d 'école é t a i t fier d e m e s p r o g r è s ' 
r p r e n a n t s , dont û s ' a t t r i b u a i t s e u f l e m é r i t e . ' 

ferab e E o s e a v a i t p n s e à mon i n s t r u c t i o n . 
-Le b r ave h o m m e me c i ta i t , à p l u s i e m » l ieues ' 
'a ronde. c o m m « niu. u ™ , „ . n_ -ronde , c o m m e u n e p r e u v e de'son savoi r e t d e 

il s ' ensu iv i t qu ' i l s 'occupa d e 
k a s t i u , n avec u n pla is î fcroissanU' t ' ' I fZ-

R soin tout p a r t i c u l i e r . 

[ J ' a v a n ç a i si b ien p e n d a n t cet h iver , a u ' à la 

* » ? ^ ^ w « sœur,. g T u M b i e n é t u d i 

• L e p r i n t e m p s s ' a p p r o c h a i t p e t i t à p e t i t , e t lès 
a r b r e s d é p l o y a i e n t l e u r p r e m i è r e v e r d u r e . C h a ­
q u e j o u r , a v a n t e t a p r è s l a claese, j ' a l l a i s ^ j u s ­
q u e s u r l a g r a n d e r o u t e , v o i r e i E o s e n e v e n a i t 
p a s e n c o r e . 

Q u ' e l l e r e s t a i t l o n g t e m p s a b s e n t e ! Les l i j a a ' 
p a i e n t fleuri, e t é t a i e n t dé j à flétris. L e s o e r W 
c o m m e n ç a i e n t à Tougi r , e t le c h â t e a u , avec ses 
Pers i ennes cjoses, r e s t a i t encore s i l e n c i e u x e t so­
l i t a i r e a u m i l i e u d u b e a u j a r d i n ! . 

TJn j o u r d u m o i s d e j u i n , p e n d a n t q u e j ' é t a i s 
assis s u r u n , b ^ n c d a n s l a m a i s o n d u m a î t r e d ' é ­
co l e , p a r m i les a n t r e s e n f a n t s , e t ç[ue j ' a p p r e ­
n a i s l a leçon q u ' o n m ' a v a i t donnée,1 M- P a v e j y n 
. pa ru t t ou t à c o u p a u m i l i e u de l a olasse . J e pous­
sa i ^un c r i ; e t , t o u t t r e m b l a n t , j e t i n s les y e u x ' 

^fixes s u r l a p o r t e , d a n s l ' e spo i r d e v o i r - p a r a î t r e ' 
enco re q u e l q u ' u n ; m a i s je-fUs ttompé d a n s nt t in ' 
a t t e n t e . 

M . P a v e l y n n p fit p a s a t t e n t i o n à m o n émo-! 
tioK. ,11 causa u n i n s t a n t t o u t b a s avec ie m a î t r e 
d ' éco le , e t l u i d e m a n d a p r o b a b l e m e n t s i j ' a v a i s , 
fa i t des p r o g r è s , c a r i l i n e . f a l l u t m o n t r e r i m ­
m é d i a t e m e n t mes c a h i e r s . O n m e fit l i r e en f r an ­
ça is e t en flamand ; on m e î i t f a i r e u n e m u l t i p l i ­
c a t i on diff ici le ; on m e fit m o n t r e r lés vil lee-èt les 
r i v i è r e s s u r u n e c a r t e g é o g r a p h i q u e ; e t «M. P a v e ­
lyn l u i - m ê m e n ie fit éc r i r e en f r ança i s que lques 
l i g n e s q u ' i l m é d ic t a ù h a u t e \oi"x. 

L o r s q u e j ' e u s s u b i tou tes ces ép reuves d ' u n e 
m a n i è r e s a t i s f a i s a n t e , le p è r e Jde "Rose .me t a p a 
f a m i l i è r e m e n t s u r l ' é p a u l e , e t m e d i t avec b e a u -

t o u t à f a i t c o n t e n t d e t o i . T u as b i e n e m p l o y é avec e l l e , p e n d a n t l ' é t é , d a n s l e j a r d i n d u cha ­
ton t e m p s , e t t u t ' e s m o n t r é r e c o n n a i s s a n t des t e a u . I l m e d i t b e a u c o u p 8 e choses a i m a b l e s , 
so ins d e t o n m a î t r e . C o n t i n u é a i n s i . . . M a i s p o u r - : m ' e n c o u r a g e a à é t u d i e r avep a r d e u r , p o u r ê t r e 
quo i m e regardes i - tu s i s i n g u l i è r e m e n t P T u m e i à m ê m e d e c o m m e n c e r b i e n t ô t rnoii a p p r e n t i s s a -

' ' g e d e s c u l p t e u r ; e t i l m e fit e n t r e v o i r l e bel ave­
n i r q u i p o u v a i t ê t r e l a r é c o m p e n s e d e m o n zèle . 
P u i s i l mie d o n n a à e n t e n d r e q u ' i l v i e n d r a i t ra-

i 
*Tu as bien étudié, -mon garçon! Je suis 

r e m e n t a u c h â t e a u , e t s e u l e m e n t p o u r . q u e l q u e s 
h e u r e s . C e p e n d a n t i l m e p e r a i r t d ' a l l e r c h a q u e 
j o u r , a p r è s la olasse , m e p r o m e n e r a v e c m e s p a ­
r e n t s e t j o u e r a v e c m e s f rè res e t s œ u r ê d a n s son 
b e a u j a r d i n , t a n t q u e cela m e f e r a i t p l a i s i r . E n 
ce m o m e n t , Mi P a v e l y n n ' javai t pa& l e t e m p s 
d ' a l l e r Voir nfos p à r è i l t s ; mfiis j e . p o u v a i s lftutr 
a n n o n c e r q u ' i l i r a i t c e r t î i i n e m e n i l e u r f a i r e u n e 
v i s i t é la p r e m i è r e fois q u ' i l r e v i e n d r a i t - à Hode-

A p r è s cqs p a r o l e s b i e n v e i l l a n t e s , i l p o s a s a 

d e m a n d e s s i R o s e e s t a r r i v é e aji c h â t e a u ? J e t ' e n 
. p a r l e r a i t o u t à l ' h e u r e . « : M C « « S 

E n a c h e v a n t ces m o t s , i l e n t r a a v e c l e m a î t r e 
d ' éco le d a n s l a m a i s o n , e t m e laissa l i v r é à u n e 
i n c e r t i t u d e p é n i b l e . P o s e é t a i t - e l l e a u c h â t e a u , 
o u i o u n o n ? E l l e é t a i t m a l a d e , p e u t - ê t r e ? Q u ' e s t -
c e q u e son p è r e a l l a i t m e d i r e d ' e l l e? . 

A u 'bout d e q u e l q u e s i n s t a n t s , M . P a v e l y n 
r e n t r a d a n s l ' éco le e t d i t : 

— V i e n s , m o n g a r ç o n , s u i s - m o i , ; t u as congé 
p o u r c e m a f i n . 

J e le su iv i s h o r s de . l 'école. ' C h e m i n f a i s a n t , i l 
se m i t à ine r a c o n t e r quje M m ë P â v è l y n SVâit ' 
é té t r è s souf f ran te oet hiver ," p a r s u i t e d ' u n e 
i n f l a m m a t i o n des b r o n c h e s . E l l e é t a i t p a r t i e m a i n s u r m a t ê t e , e t m é d i t : : 
a v e c P o s e p o u r M a i s e i l l e . dains l e p a y s o ù crois- , 
s e n t lgs o l iv i e r s , p o u r s 'y g u é r i r d é sa m a l a d i e 
d é p o i t r i n e . A M a r s e i l l e , ' M m e P.avelyn àva^t u n 
f rère q u i y a v a i t fondé u n e m a i s o n d e commerce.-
P o s e d e v a i t pas se r q u e l q u e s mo i s avec sa nSèrê 
chez son oncle e t s a t a n t e . P o s e n 'é ta i t - n i fo r t e 
n i b i e n p o r t a n t e , e t , l e s é jou r "cVune;contrée au 
-c l imat si d o u x n e p o u v a i t m a n q u e r de l u i ' f â i r e ' 
du b i e n . 

C'est c e quo j e ranlpris du réci t dy i l . p a v e 
l y n . J e n e répoml i s r i e n ; m a i s ; m e s -yeux e ta ie i i t 
mouil iés .d.elairmesiret ioni ies avsç pe ine . I^é pë,re 

.de R o ^ J e r e w i T q u a . é t ' t ê c l i a d e j ^ è éoBSder . jen, 
j m ' a s s u i a n t j } u e s a ^ î l e , s e r a i t ' d e ^ f â S r a v l n . t r l a 
fin d e l ' a n n é e , ^ t «que j e pourraMtéitbbrej- j ener -

d e c h a g r i n a v a i t a s s o m b r i m o n e s p r i t ; j e n e p o u -

V a m o n g a r ç o n , a m u s e - t o i j u s q u ' à m i d i ; , v i ^ * P l u 8 é t u d i e r e t l e m a î t r e d ' é co l e m e r e p r o -
sois t o u j o u r s s a g e e t s t u d i e u x ':' j e rfeteVa} ton, ' ^ a i t t o u s les j o u r s m o n i n e x p l i c a b l e d i s t r a c t i o n . 
a m i e t j ' a u r a i soin q u é ' t u tfe-manques d e r i e n ' J e n e P e n s a i s p lus , q u ' à e l l e d u m a t i n a u s û i r -
en c e ' i n o n d e . 

I l me^q i i i t t a e t p r i t u n c b e m i n q u i m e n a i t à 
l a g r j u i d ^ f e r m e . 

: L a t p t e iwsseï e i a r r o s a n t d e m e s l a r m e s l a 
pouss iè re du chemin-, j e m e t r a î n a i j u s q u ' à -la' 

' m a i s o n e t j e r a c o n t a i ' à m e s pare 'n t s . avec 148 
s igups d ' u n e v é r i t a b l e , t r is fessë , ' t o u t cc q u e 

:.M. P a v e l y n m ' a v a i t t l i t . I l s ess.aj:èi ;ènt ilç nie 

p l i q u a i avec p l u s d ' a r d e u r q u ' a u p a r a v a n t à 
l 'ét^ide d e s p r i n c i p e s d e l a l a n g u e f r a n ç a i s e . 

3 j . P a v e l y n . r e v i n t p l u s i e u r s fois p e n d a n t l ' é t é 
a u c h â t e a u e t à l a m a i s o n d e m e s p a r e n t s . I l s« 
m o n t r a p l e i n de b i e n v e i l l a n c e p o u r m o i , e t m e 
fit m ê m e d î n e r d e u x fois avec l u i ; m a i s si b i e n 
q u ' f l m e t r a i t â t , sa g é n é r e u s e p r o t e c t i o n n e s u t 
p o i à t a d o u c i r l a d o u l e u r q u e m e c a u s a i t l ' a b -

d e Po&e. 

K, I X . 

U n d i m a n c h e a p r è s - m i d i j e m e p r o m e n a i s su r 
l a i r a n d e r o u t e à u n e d e m i - l i e u e d e n o t r e de ­
m e u r e . L ' a u t o m n e é t a i t dé j à a v a n c é e t les a r b r e s 
c o m m e n ç a i e n t à p e r d r e l e u r f e u i l l a g e . 

D e p u i s u n inois j ' a v a i s l e c œ u r g r o s c o m m e 
si j© n e deva i s p l u s r e v o i r R o s e . M o n c o u r a g e 
é t a i t t o m b é t o u t à f a i t ; u n vo i l e d e t r i s t e s se e t 

e t , m ê m e p e n d a n t m o n s o m m e i l , j e ve r sa i s sou­
v e n t des l a r m e s a m è r e s . J u s q u e - l à j ' a v a i s é cou t é 
l e s conso la t ions de m a m è r e ; j ' a v a i s espéré t a n t 
q u ' a v a i t d u r é le b o n t e m p s ; m a i s m a i n t e n a n t 
q u e les feu i l l es j a u n i s s a i e n t s u r . l e s a r b r e s , q u e 
les- m a t i n é e s f roides a n n o n ç a i e n t l ' h i v e r , u n e 

I d o u l o u r e u s e i n c e r t i t u d e a v a i t étouffé peu à peu 
m a d e r n i è r e l u e u r d e conf iance . E l l e -ne v i en -

iconsoler- e n m ' o b j e c t a i t q u e q u e l q u e s m o i s se- ^ r a i t p l u s ce t t e a n n é e à B o d e g h e m , 
r ë i e n t v i t e passés , e F q u ' a l o r s j e r e v e n a i s cer- j la r e v e r r a i s - j e j a m a i s ! 

e t , m ê m e 

l.ttiv, H M H H H .«v..*.- * 

iiùemeint Rôsjg. Ejifiii je me èousnis k cette con-
;trari.été.«yéb'«ne sôrte-de-réBi^n»tioB et je m'ap-

>-«-iM,,;} -"_• 

(A suivre.). 

#&l 
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Dépôt : 7, rue du Chemin de Fer, Bruxelles (8863) 

Compagnie Belge d'Assurances Générales 
eur la V i e , les F o n d s dotaux e t les Survivances , 

S O C I E T E A N O N Y M E 
rue de la F i a n c é e , 24 , à Bruxel les . 

M M . les actionnaires de la Compagnie sont convoqués 
à l 'assemblée générale extraordinaire qui aura l ieu le 
mercredi 11 aoilt 1915, à 10 heures du ni.ctin, au siège 
social. 

O R D É E D U JQ T ÔR : 

Proposit ion de réfiartir le lo<_ii___ _ra prévis ion temporaire 
de l 'exercice 1914. *V 

H e s t rappelé à MM^ ,_s actionnaires que pour pouvoir 
assister à cet te a s s e m b l é e , i ls sont tenus de déposer leurs 
actions au siège soc ia l , avant le 6 aotû 1915. (8483) 

Compagnie Belge d'Assurances Générales 
contre les risques d'Incendie 

Société Anonyme, à Bruxelles. 

MM. les actionnaires de la Compagnie sont convoqués 
à l'assemblée générale extraordinaire qui aura lieu le 
mercredi 11 août 1915, à 10 heures et quart du matin, 
au siège social. ^ 

ORDRE DD JOUR : 
Proposition de répartir le solde réserva de l'exercice 

1914- t , - (8484) 

Spectacles et Concerts 
SCALA. — Deux représentations de la Famille Klep-

hens, aujourd'hui dimanche à la Scala, en matinée à 
i heures, et le soir, à 8 h. 45 (H. E . C ) ; deux salles 
combles en perspective à en juger par les feuilles de loca­
tion, et il en est ainsi tdlis les jours depuis la permière 
de l'inénarrable pièce d'Aug. Hendrikxl 

GAITE. — C'est devant une salle archi-comble que le 
Uoi Koko, le joyeux vaudeville de Bisson, affronta le-
public de la première. Lo contact fut excellent et le 
baisser du rideau fut marqué par des salves d'applaudis­
sements. Léon Berryer fut déconcertant, chaque nou­
velle création est un succès extraordinaire et incontesté. 
Matinée demain à 3 heures. 

MAISON DE VERRE. — Aujourd'hui, deux représen­
tations de l'hilarante fantaisie de MM. Gibet, Bodart et 
Devère, Lcs Contre-Maîtres Chanteurs du Tremenberg. 
Les deux actes ont obtenu un succès fou. U est prudent 
de retenir ses places en location. Matinées à 3 heures 
(beljçe). Soirée h 8 heures (belge). 

VIEUX-BRUXELLES. — Théâlre, ooneert, cinéma. 
. Spectaoles permanents de 3 _ à l f heures. Entrée géné­
rale: 50 centimes, consommations non obligatoires. 

PALAIS DE GLACE, Montagne aux Herbes Potagères 
Exposition d'Art Appliqué et de Travaux manuels. Tom­
bola au profit du Comité National de Secours et d'Alimen­
tation. Grandes auditions symphoniques sous la direc­
tion de M. F. Lambou. Orchestre composé de professeurs 
du Conservatoire et de solistes du Théâtre royal de la 
Mor.naie et des Concerts Ysaye. 

Concert de matinée, à 16 heures matinée extraordi­
naire donnée par le c Mardi des Poètes », sous la direc­
tion de Melle Mohr. Au programme : Octave, comédie en 
un acte de Mirande et Gé roule; Les Doux Pierrots, un 

"acte en vers, d'Edmond Rostand. M. Delaunay, du Théâ­
tre du Parc, se fera également applaudir dans son réper­
toire. " 

Concert de soirée, à 20 heures: Mlle Cremer; Mlle 
Claeys, premier prix du Conservatoire 1915; M. Rubeau, 
M. Loriaux et M. Deconinck dans Aida. 

BRUXELLES-KERMESSE, 19, rue des Pierres. -
Spectacle varié; 1,500 places. Entrée libre. Tous let vendre-
dis nouveaux débats.- 877i 

WINTER-PALACH, 118, boulevard du H<*9. — Mu 
'.s-bs!l Hes familles. Orchestre, chante, cinéma, «tira* 

Mons. Spectacle tons les soin k 8 heure» at mâtiné*» t 
S heures^ «amedi», dimanches et jeudis. 

U. T. CINEMA (Union Théâtrale Belge), 152, boul» 
Tard du Nord. — Tous les jours, spectacles variés. Re 
présentations permanentes de 2 1/2 à 10 heures (heur» 
belge). 

GRAND CINEMA ROYAL, 4, avenue Marnix. — 
Programme du 30 juillet au 5 août. — La Fille du Go% 

r i-erneur, drame; Plus fort que Bhetlock-Holmis, comi­
que; Les Abruzies en Hiver, documentaire; Tante Jean­
ne cherche un mari, comique; L'amour maternel, drame 
en trois parties. 

SPLENDID CINEMA, 27, boulevard du Jardin Bota­
nique. — Programme du 30 au 5 août. — Cœur d'avare, 
comédie; Tout par amour, comédie; Du Cair€~h Louxor, 
documentaire; Résistance inutile, excellent comique; 
La Consciente, drame. 

« I N E M A D U P R O G R E S , 1 7 , rue d u Progrès . — 
Tous les jours d e 8 à 10 heures , s éances permanentes . D n 
30 juillet a u 5 août : Le roman d'un toréador; Maman 
dort; La danseuse et les pantins; La ville souterraine, 
La cigale. 

S P L E N D I D . C I N E M A , 27, boulevard du Jardin Bo 

. m i q u e . 

C I N E M A COLONIAL, 2 1 , rue de la Montagne, 

NOTAIRES ET HUISSIERS 

Etnde de l 'huissier Arthur D E R E Y M A C K E B , 89 , rue 
Ernest Allard, Bruxel les . 

V e n t © P u b l i q u e 
Mardi 3 août 1915, à 10 houres du matin (h. b . ) , sur 

! J inarché.public de la commune do Saint-Gil les , y établi 
de Saint-Gil les, il sera publ iquement vendu : 

Tables à coulisses , buffet, chaises cannées , glace, le 
fout en chêne, poêle, pupitre, presse à copier, coffre-

sachine à coudre. 
Voitures de livraison. 
Grande partie cigares. 
A u comptant , sans frais» (9103) 

VENTE JUDICIAIRE 
M *J • •" I 

Il sera.procédé le mardi 8 août, à 10 heures (h. b.), 
du matin, sur la Grand'Place, à Bruxelles, à la vente 
publique d'objets saisis, consistant notamment en 

un Matériel de Café 
comptoir en bois peint, étagère avec glace,,tables, avec 
tablettes en marbre, chaises, appareils d'éolairage, poê­
les émaillcs, quelques bouteilles de Champagne et de li­
queurs. 

Au comptant et sans frais. (Ô102) 

AVIS AUX ÉPICIERS. — Prix da guarra. 
Sirops garantis pur sucre, depuis. tr. 1.10 le litre. 
Eaa-dt- vit pour fruits à . . . 2 et 2.30 « 
Hasselt Vieux-Système, extra à. . . 2.30 > 
Schiedam vieux, i. . . . i . . 2.90 » 
Cognac et Rhum, depuis 2.50 » 

. Verre en plus. — Fr. 0.10 en sus par 12 litre. 
Livraison franco domicile pour Brux. et agglom. par 6 litres 

minimum. Demandez échantillon. 
Maison H. PIERARD, 6 6 , rua Murillo, 6 6 

CINQUANT. Arrtt des trams 9*. M, 01. N98 

LANGUES STÉNO-DACTYLOORAPHIE 
COMPTABILITÉ 

ECOLB PIGIER, 60, RUE PONT-NEUF, BRUXELLES 
Le Jour 3 h. par semaine 5 fr. r , I Leçons S 
Le soir 12 b. par semaine 10 fr. " m'1 | Individuelles g 

C o u r s d e v a c a n c e s 

Agence Générale CYCLES EUREKA 
PAULUS, 2 1 , rua de Paris , Ixelles 

Grands assortiments vélos dames et hommes B. S. A . 
3 VITESSES. 

GRAND RABAIS - VERTE PAR ABORREIERT 8866 

Huile d'Olive de Nice 
EXTRA VIERGE, LE LITRE 4 . 2 6 

Madère ds l'Ile 1 9 0 4 , Marsala, Vermouth français, 
„ Mualgny, hors ligna, à 3 fr. 

31, ru* d'Assaut. Bruxelles. 8570 

La Direction décline toute responsabilité rela­
tivement 'çrux annonça insérées, en quatrième! 

PETITES ANNONCES 
La petite ligne OU l'espace équivalent . . . fr. 0.25 

Four la publicité at la Tente 'dana la province da Liège , 
l'adresser k M. Thiry, rue Souverain-Pont, 66 . 

Offres d'emploi 

Tout la monda peut 
gagner honnêtement 

s a «la an plaçant p' mal-
son sér ieuse charbons 
• t anthracites . Ecrira 
L. D. 4 , bur. J'. 8061 

Cigaret tes 

Oncle SAM 
dem. voyageurs et grossistes. 
4. rue St-PIerre, B n g . 8919 

Gain 6 fr. par Jr A t'av. cap. 
de 250 fr., U à 4 h. b . 

110, u Le Lorrain, Br. 9041 

Appartement & louer 1" 
étage, 4 pi., e., g., 40 fr. 

133, fi de l'Intendant. 9070 
l i b e r quart. Av. .« sHn« 
culs.,gaz part., pr, mod. 

79. t. dn Collège, Ixell. 8087 

A louer écurie, box pour 
auto, avec ou sans log. 

RueOray, 17Ij Ixelles.9088 

On ch. A louer env. gare 
Midi, gr. magasin avec 

niais, d'hab. S'adr. 183, rUe 
des Tanhturt. 9079 

M fr. App. 3 pi., e., g., 
w.-c, terrasse, refuge. 

135,r.FrankIIn(Pl.d.Queux). 
_ _ _ ^ 9073 

1 er étage, qUart. av. cave, 
t ' i l'étage, n.aus. garnies. 

Prix avantag., 31, rue d'Alle­
magne,Brux. (Midi). 7077 

On dem. mals. av. p"coch., 
atel.etcave,env. Halles. 

Ecr. J. L., bur. journ. 8975 

I W l a 40fr. p'moIs.JoUe 
ULW1C mais, mod., Jard. 
tram 9, gare Calevoet, 183, 
ch. Droogenbosch. 8223 
O O fr.Belappait. 1 » e t , 
fcO 3 p|. et cave, eau, 
gaz, w,-c. 89, av. Legrand, 
arrêt tr. Bols. 9062 

COMMERCES A CÈDES 

Ph a r m a o l e à remettre de 
suite, 3 , rue de l'Insinie­

llon, Cureghem. 9076 

Co m m e r o e fruits et lé­
gumes 1 remettre. 494 , 

chauss. Waterloo. 9081 

Bonne occasion 
A louer meublée 1 l'usage de 
mag. de dg. ou â repr., mals. 
centre ville. Cond. 239, rue 
des Palais. 9086 

Cnnî1P7 VOS ennuis, be-WUIlHCi 8 0 | n s a r g e n t | t » , 
miss. Vnlnaln, bur. j1 . 0071 

P r S f ç sr t1" choses. Avance 
1 • B l a en 48 heures à tous. 
Index, 3, r. Malines, 1*' et. 

9072 

VELOS 

VÉLOS 

I mportante usine désire 
écoul. stock vélos homme ei 

dame,l" tnarq. ,à touteoffre. 
41, r. Van Schoor, Br. 6426 
l 'aohéte vélos n'Importe 

J quel état et pièces détach. 
70, r. de la Tulipe. 8646 

Vélos, homme et dame 
luxe, 1" m., servi 5 f.. 

av. 105 et 115 fr. 22, boul. 
d'Anvers. 8770 

Ooeaalon Vélo La Perle 
B. S.A., vlsib. lundi. 40, 

boul. du Nord, Entres. 9090 

Tandem à vendre occa­
sion. 42a, rue Roden-

bach. 908? 

Aallât vieux pneus, ch. i 
air, au plus b1 prix. Boen 

boulev. du Midi. 118. 813< 

C C fr. Vélo B. S. A., en 
D 3 bon état. 62, r. Sans-
Souci. 9025 

V i l e neuf horn. et dame, 
roui. 1 fols, c. 275. à v. 

150 fr. 40, ch. d'Anvers. 9075 

Cycles "Eurêka" 
avec pneus Dunlop, depuis 
150 fr. Vente par abonnem 
Facilités. 21, r. de Paris.863/ 

« 1 - L. WAUTHY, ' 
a toujours en magasin des vélos 
2 et 3 vitesses et carter de chaîne. 
i niiMrii nfiirtfcMTtrMTTirrrirn 

BS___________________B_ 

9 2 , rue de 
Brabant, 

BURY et B. S . A., 
9001 

3"J 

PERDU Vé los hom. et dame, luxe, 
servi 5 f., à v. 95 et 115!. 

22, B" d'Anvers. 9097 

D e r d u i l cour., chienne OR fr. Quart, rich. meublé 
• spltz noire, 12 a. Rap. * • avec ou sans pension, 
bon. réc , chez la concierge . 163, r. de la Victoire, St-Q. 
tue du Persil, 16. 9056 ' 9019 

SACS AMÉRICAINS'"tïSSfS'tt" 
COULEURS 

SUPERFINES 

TALEIS ft ZOOM 

y m VA COULEURS 

SUPERFINES 

NEW-YORK 

APPELDOORN 

Oa dem. iemme à Journ. Je 
satn. et le mercr. ipr.-m., 

sach. bien lav. et nett.,b.réf. 
exig. 130, cb; de Mons, Cur. 

9074 

Les sacs renvoyés â l'Amérique comme expression de reconnaissance sont pour la plupart 
peints avec les couleurs < REMBRANDT >. Ces couleurs sont en vente cbez 

J . POMMEE, 15, P U * des Moineaux, Brux. g_43 

Boucher. Av. Princ. Eli­
sabeth, 5. dem. apprenti, 

logé et nourri, 9068 
. Voyageurs at dëpoalt. 
vis. phartn.. droguer., pâllst., 
confiseries et épiceries, peuv. 
s'adjoindre article cour, forte 
commission. Ecr. J. D. , rue 
du Progrès, 361. 9066 

P U B L I C I T É 
On dem. courtiers de publi­
cité, bien introduits; Inutile 
sl pas sérieux. App. à con­
venir. Ecrire X. Y. Z. 148, 
Office de Publicité. 9101 

Dem. d'emploi 

J aa fille dem. pi. i t. faire 
ff 1 ou 2 pers., pas laver, 

48, r. d'Espagne. 9032 

J eune femme non. désire 
f. journée 3 f. par sem. 

1, r. Fontainas, s. 2 f. 9005 

J eûna camionneur " dem. 
place, gages passab.74,r. 

Danemark, son. 4 fols. 9016 

M a n s , belge, prof, dipl., 
trad. Juré, oll. donn. leç. 

angl., fl. et lr. à dom. Suce, 
gar. Prix mod. Ecrire on pr. 
adr. cbez M. P. Henry, 60, 
rue St-Josse. 8836 

Enseignement 

Leçeneang1.,tranç., allem. 
5 fr. par mois. 3 leç. par 

sem. 5, rue Instruction, 5, 
Anderlecht. 8081 

CosmopolitanSchool 
21, rue de fa Reine (Mon.): 
Angl., ail.,etc. Convers. gar. 
en 24 leçons. Cours collect. 
fr. 7.50 i 15 lr. p' mois. 8892 

Le ; , math, compt. fr.-IL, 
prép. exam., prix mod., 

prof. 25 a. prat. 167, av. de 
la Reine. B00< 

GRAND A S S O R T I M E N T 

V é l o s Darnes e t H o m m e s 
A titre de réclame prix avantageux 

Lampes en cuivre. — Réchauds a carbure. — Becs carbure. 
Batterie pour lampe de poche. — Prix spéciaux pour lt grot, 

ti. et Ot* Coeckolbcrgh 
Champions de Belgique 

B * , Boulevard da Hainaut, 2 9 , Bruxel les 
Bu cas d'absence, s'adresser an if 11. 773W 

Fl l le de lacampagne,20a., 
dem. place à tout faire. 

Haï, Esschenbeek, 65, rue 
Courbe. 9106 

Vve 35 ans, propre, bonn., 
dem. place & la Journée, 

2, r. Jos. Van Camp, Brux. 
90J1 

M r. grandes relat., désire 
plac. prod. alimentaires. 

Ecr. L. R. 40, bur. j ' . 9085 

Di le , instltuir. dipl., donne 
leç. cb. elle, 6 à 10 fr. 

pr mois, i dom. à conv., ens. 
aussi comptab. et piano, 16, 
rue des Plantes. 8937 

Coura et leçons partie, de 
coupe pr dames. Métho-je 

rapide et pratique. Pri x dt 
guerre. Prend.adr. b |i.884J 

Dlla néerl.,inst., djpi d -
leç.néerl.,fr..n..5,rî° f; 

h .Ec.F.C.36^ r . d u P r o g r è
,
g

r ; 
9067 

CAPITAUX 

Prêts réalisables réalisés. 
Utile Olf., 21, r. d'Assaut. 

10 1/2 i 12 1/2 et 5 i 6 1/2. 
8885 

fik's de réquisition 
Pale bt 'n' déchoir. Cond. tr. 
modér.. tadré- {' b* J a m a r ' 
""étage. .Oe 1 à 4 h . 6836. 

LOCATIONS 

Cuisinière dem. place, 
logée cbez elle. Ecr. rue 

Ad. Uvallée, 63, Mol. 9034 1 

^ P P - r t a m ^ 

... non garni, 
-uo. tan., pied-i-1. i 

. i , boul. de la Senne. 8048 j 

Prêts sr livrets d'épan.™ 
polices d'assurance-vvjj 
hypothèque», » s u i n ^ s ' l 
nies propriété», »»çces-| 

Schi ldsrs , 4 0 , bou. 
du Nord. 8657 

VELOS 
Profites das dernière 

3 v l t e s see B. 8 . A. 

HOMMES 7 C f -
DAMES / D 

f?f\ FRANCS, SANS 
9 U BANDAGES 

Garantis 2 ansav. accessoires 
Partie guidons anglais 6 fr. 
Freins touriste . . . 4 » • 
Chambres à air. . . * » 
Q Q RUE BROGNIEZ Q Q 
U Û BRUX.-IIDI 3 0 

8785 

A vendra superbe vélo de 
dame Acatène Métropole, 

sans chaîne, 115 fr.; jolie bl-
cycl: de dame F. N. Herstal, 
av. roue libre et frein 110 fr. 
46, av. du Midi, Brux. 9029 

J 

C C fr.VéloT.B.C.décl. 
* * w frein, course route, 
comme neuf. 18, r. San der 
Pierron, Schaerbeek. 9035 
Hiépart . Vélo homme et 

-•* * vend, d'occ. 122, 
9095 

M d t o 4 » t ch. de npwMl 

Cessation it fabrication 

VELOS 
3,000 raccords direct11 0.10 
1,000 > selle . 0.10 
1,000 direction compl. 0.40 

500 bracqUets. . . 0.30 
200 paires fourreaux. 0.40 
500 jeux tubes . . 0.50 
300 cintres guidons . 0.20 
500 paires tendeurs . 0 . 1 0 
150 axes br acquêts . 0.20 
300 roues dentées . 0.20 

Grandi partie dt chambres 
tatr ripatéisét enveloppes 

ti nombreux âiciSs. dlxiers. 

93 RUE BROGNIEZ 
IBUXEU.-IIDI 93 

«784 

Îélo hom. lux.à vend.guld. 
angl,,2 freins, r. libre, et: 

neuf, occas. réelle. Carlier, 
rue Kerckx, 7, Ixelles. 9105 

PIANOS 

Auto-piano, pas servi, 
grande partie rouleaux 

à vend., bas prix. 131, av. de 
la Toison d'Or. 131. 8«45 

Piano J. GUNTHER, 
400 tr. 47, tut de Rus­

sie (le matin). 0005 

SAVONS 
Toilette et ménage 

r. Luther, 28, Brux. 7484 

Causa départ. A v. d'occ. 
riche chamb. â coucher, 

275fr.; sup.salle im.(10p.), 
280 fr., 1/2 prix. Tr. presst, 
34, rat d'Allemagne. 8057 

Aohat au oorriptant de 
mobiliers et toutes autres 

march., fonds de gren. et de 
Cave. 51, r. de la Roue. 8643 

DAME 
artiste vend riche MOBILIER 
français garniss1*' sa maison, 
193, rue du Trône, splend. 
chdmBre i csuch. Louis XV, 
coûté 1,200 fr., à V. 390 fr., 
superbe salle à manger Re­
stâtes, coûté 1,800 Ir., à v. 
prix dérisoire, cabinet de 
travail acajou Emp. gr. luxe, 
riche sâlofl et autre, garnit: 
de cheminée et fenêtre, tapis 
d'escal., bureau dame, lus­
tres, glace i sujets, foyer, 
bibelots et superbe piano. 
ERARP. 8086 

Malgré la hausse de la 
viande, on vend la viande 

au même prix qu'en gros, 59, 
cb. d'Etterbeek, Brux. 8599 

MANUCURE 
25, t. du Béguinage, s. 11. 

MM 

T1PNT . E. Wannont 
UDIIIU cbtr.-dentlste 
64, r.des Slx-Jetons, Bi. 

7420 ! 

2 

et 4 Irancs 
réparations 

'H. M"*van Landeghem 
Rue de la Victoire, 2 1 0 . 

7292 

On dem. ? <"">« nienal-
nler d'occ. t a P ° n tM-

230, nié dé U Pot te . 00->-

M a g n l f . Qrlffon brux. de 
race. 4 m., p ire et mi te 

prlm., belle tête, tr. pet., i 
vend. 40 fr. Rue d'Est ou 
velles, 40 (2 Ponls, N l l) .9044 

MASSAGE 
11, rue Antoine Dansaert, 11 

1 i 7 h. Entre-sol. 
Entr. directe. 7285 

r * PENMRCH 
Aceouch., I" dipl., pensk* 

i toute époque. 
IT, n e Dupont (Nord). 6731 

R O S A I 
Kn 

Crime de beauté Idéale 
Le grand pot. . . lr. 1.25 
L'échantillon . . . fr. 0.30 
dans tous Iss grands magasina. 

M 
65811 

DIVERS 

M OTEUR Â gaz, force 
1-2 HP i vendre 175 fr. 

129, ruejolly. 9099 

Fe m m e propre élève enf., 
bons soins grand jardin. 

42, r. Jos. Dekeyn. 9083 
Belle aeoas lon. 

Pensionnat dés. vend, un gr4 

tourn. culs, p' 200 ou 300 fr., 
7 bureaux et. n., et divers. 
187, ch. de Dllleghem. 9089 

Savon mou extra. 10 000 
kr savon mou à vend, â 

35 fr. p. 100 k'. Savonnerie 
Ixellolse, Ixelles. 134, rue 
Sans-Souci. 9088 

Lampes e t becs 
acétylène. 

sont dem en grosse quant. 
Ecr. A. V., Publ. Schilder*, 
40, boul. du Nord Br. 9092 

On dés . ach. coffre d'ou­
tils menuisier. Ecrire 

V. O. 120, bur. Journ. 9080 
_ . u n e s bergers mallnois i 
J vendre. 13, rue des Plan­

tes, 13^ 9096 

V i e u x cuivre et plomb plus 
haut prix. 40 , rue de la 

Caserne. 9100 

f" f* sofTrea-forts, g r " 
K | I et petits, de toutes 
Ij U marques, i vendre 
f'occ. Ach. aa p lss haut 
«ri». 6 9 , ruo Tanneurs . 

2316 

Cuivre rouge 1.80, alumln. 
2.50, huiles 1 50. 35. rt 

de l'Orient (de 2 i 6). 9037 

Cuivre rouge 1.65, alumln. 
2 fr., huiles gros prix 183, , 

rue des Tanneurs. 9038 

ACHAT OR 2.50 leur. 
Bijoux, platine, brillants 

VIEUX DENTIERS 
tn tout gaves. 

MAISON CONNUE 
payant le plus haut prix. 

DÉOAOEMENTS MOOT-DB-P1ÉTÉ 
Fort supplément. 

2 9 , r. des Gr^-Carmssi 
MÊME MAISON : 7205 

Rua Van Oost, 6 7 

VINS EI GROS 
122, rue de l'Escaut 

Bruxelles (gare Marit.). 8814 

N a vendez pas i vils prix, 
l'Utile Ofl. 21, r. d'As­

saut, expose et réal. conv. t. 
bons art. et accorde tort* 
avance 1mm. Pour arrang.; ds 
10 à 1 h. b. 76M 

Savonnerie 
Savon Maraelllst*genres 
en barres de 2, 3, 5 kilogr. 
Dépôt : 22, r. de France, 
Bruxelles-Midi. 8001 

Accoucheuse 
Diplômée, 30 ans pratique 
tient pens. â toute époque. 

Consuit., discret, prix mod. 
•JC rue de Turquie «jr 
0 J Porte de Hal, Br. t>U 

9084 

Accoucheuse 
DIPLOIÉE, 20 ANS PRATIQUE 

NTBIBECK 
6 0 , rua de Thy, 6 0 

Porte de Haï, Brux. 9030 

ACCOUCHEUSE 
M " DELCR0I1 
Pens., Consuit., Disa 

t , r. d'Irlande, St-Qilles (pi. 
Hôtel d u Monnaies). T04< 

ACCOUCHEUSE 
Pensions, consuit. secrites 
83, r. Constantinople (Midi) 

871 

OIpl.r*cl.Franceetl 
Ex-Interne des hô 

Consultations i 
14, place daa Ma 
(pris rm Neuve). 

ACCOUCHEI 
Pension 1 toute l 

CONSOLT. SEC 
Traitement I 

M ~ GILLI 
,'06, t. Hôtel-dee-ft 

ACCGUSIU 
Uplômée, 26 ant 
Consultations secrétes'.-

M ~ BOUGEL 
4 8 , r. d» P a r m i , . 

Porte de Hal, Brax. 

\ccoucheus 
» a. prat. Pension. 

discret. Prix mode! 
104, rué de Cologne, 

(pris place Liedts; 
Bruxelles-Nord. 

ÂCCOUCHÏ 
2 diplômes. 

Pension, consul!., 
20, boulev. Band 

(Porte d'Anvers-Nord>.-4 

A.ccouchei 
Diplômée. 

Consultations si 
a, x. Coemaetf (W 

\ 
V Dipl. W ans i 

Ei-BIredrlea Miten» 

:0»SULT. SEC 
Traitement 1 

Pension i toute I 
4Mee. attache * I 
14, r. DEU RIVIÈRE ( 

LA CELEBI 

Voyant 
LA PLUS RENOiN!» 

Mm EST) 
conseille, renseigne SUT ta 
mariages, peines de cœur, nàt 
che*, procès, commercei, U 
Usa. — Réussite csrUM 
15 ans môme iTialim» 

VOUS RECEVEZ LE PLUS HAUT PRIX,. POUR 
[OR, ARGENT, PLATINE, DIÂfWAWTS | 

19, bouletard Anspach (coin r. l'Evêque) 
| On lait l'échange contre.vieil ot et bijoux démodés. 

Dégagement sans Irais. , 

BOIS DE CHAUFFAGE 
ponr tonlaiprs, pardcnllers, teinturiers, dbaiitfaçfe ratai 

COMPOSITION SPECIALE SANS Mflf 
Le Stère " S / S ? Fr. 7.501 

2 6 8 , boulevard Emile Bockstael ( . . r K r _ 
1 7 3 , ru» Stéphanie \ LMt-nt-" 

Pattes vos provisions d'hlvtr avant la hausse. 90M 

SEMOIS, fleur écôté, 
1™ quai., 3 ir. le kilo, 

146, r. Masul. 8990 

Carbura. J'achète toute 
quantité. 62, avenue 

Fonsny. 8969 

Aohat et vente de toutes 
fourrures, belles toilettes. 

43, r. de l'Etnve. 8923 

Tapiss ier fait matelas fr. 
1.50; ressort tr.3.50;trav. 

solg. 301, r. Birmingham. 
8936 

CoifleurSp^crz';, 
comptoirs, rayons d'occ. 270, 
me de Brabant. 9000 

Bureaux américains 
neufs, classeurs, etc., i vend. 
d'occ.64, r. de Cologne.8708 

(8129) 

Occasions sérieuses! 
Chambre i coucher « g r 

noyer massif. . tr. / 3 3 
Chambre à coucher n i n , 

en acajou massif . / 1 U 
Salle i mang. chine n-tr 

massif, 10 pièces . £ 1 9 
Chamb. à oouoh. 
aosjou massif L' | 
XV, neuf pièces, 
ooûté 1,400 fr. , ; 
i vend, pour fr. 

Bureaux acajou, nr 
noyer, chine. . lr. 0 3 

Bur. amer., min. et un nom b. 
consld. de menbles de tous 
genres. Pianos, coflres-forts 
comptoirs et rayons, salons, 
59, rue des Tanneurs. 
(2255) B . JORDENS. 

VOLCAN 
A t t U M E - F E U 

30 ALUUMAQBS 
HYGIÉi 

- <$/, 

rt\ 

Appar. photographiques 
4- fr. par mois. 

53, r. Gallait, Brux. 8799 

P.-S. P O P P O F F 
16, r. Phil. de Champagne, 
fait disparaître les pellicules 
comme par enchant. Arrête la 
chute des cheveux. Allonge la 
chevel. exlst. Teinture lnoff. 
Prix de guerre pour tout. les 
bourses. _ 8827 

On prend, p" garç. en pens., 
b: soins, prix i conv. 141, 

r. de la Centenaire, Ett.9077 

Fleur d'Harlebeke fort, 
à vend. 2 fr. le le., 50, r. 

Rollebeek (Sablon). 9069 

1,000 
Compta - gouttes pour 

lampea aoétylene 
à vendre. Ecrire J.-F., Pu­
blicité Schilders, 40, boule-
vard du Nord, Brux. 9093 

Sa u c i s s o n s fins. A vend, 
genre salami, aupr.de 6fr. 

lek<. 134, rue Sans-Souci. 
8087 

PRESSÉ 
Riche et bon mobilier à vendre 

8 2 , RUE VERTE 
Sai*, bureau et ebambre acaj. 
rose; plus, chamb r. noyer, 
chêne; salle i mang., tapis, 
gara, chem., vér. obj. d'art, 
cul».ém.c.neuve.bas pr. 6002 

SUP. MOBILIER 
A vendre bas prix, salle 
i m., chamb i coucher, 
salons, tapis, lustres, 
tableaux, objets d'art. 

Leîoutàrétatnenl 
E c r . M . H . 1 7 , b . f . 7915 

J 'aohète compt. en tout 
état, mobiliers, linges, 

cuivrer., antiquités,tableaux, 
soldes, f'" grenier, caves,ete. 
Ecr. 7, rue des Renards, 7, 
P. Demesmaeker. 9011 

Champagnes 
Par 500 bout. min. fr. 1.55 

» 30 » » » 1.75 
289, f. Tilleul, Sch., tr. 56. 

8941 

ECONOMIQUE 

Anti-Mouches 
Désinfectant 

Anti-Microbes 
P R I X i 18 c e n t i m e s l a bo: 

Prix spéciaux poor revendeurs tt grossistes. 
Bureau de vente pour la Belgique : 8736 

1 2 3 , rue da Laeken, Bruxel les , 

On demande des agents sérieu 

S. S. LA CÉRÉALE 10> % & . _ _ £ * 
Dreeha mélasses, 18 fr.100 lf. Tourbs lltlèn 
Pain-cheval, 48 fr. 100 k°. Coupages. ' 

n » l / C _ * Vente et achat, neufs et 
' P A V t L O CHARBONS 
1 Detry, 4 1 - 4 3 , rue de l'Escadron (boul. Saint-.' 

Je donne le pins nant prii e s s " 
ces de marchand. Orand choix d'occ. cost. talll. dep. W 
plumes,paradIs,algrettes,38-40,r.Van Artevelde, Bout»' 

CARBURE ei fûts et ei M» 
R a * Gauth ier , 6 6 , Molenbeek J 

toprlmiiii Bi l'Mcït tft'U Prtut I* 

• • 


